
Soliloques d'un skieur
Quand soufflait la bise de AAaîche

La Chaux-de-Fonds, le 26 f évrier 1944.
Dep uis pr ès de trois semaines, mardi dernier,

la bise de Maîche nous tenait f idèle comp agnie.
C'était excessif . Il n'est heureusement rien d'é-
ternelle durée , disait un vieux p oète. L'ép ine
suit la rose, aj outait-il , et ceux qui sont con-
tents ne le sont p as longtemp s. L'inverse doit
être également vrai. La rose va donc suivre
Vép ine. et nous cesserons de maugréer contre
une troidwe trop tenace. Mais quand ?

Un vieux dicton p rétend que lorsque la lune
ref ait dans le beau, trois j ours ap rès on a de
Veau. Et vice versa. Dans les circonstances ac-
tuelles, le troid et la neige p euvent être ass'mi-
lés au mauvais temp s , p uisque l'excès en tout
est un déf aut . La lune ref aisant dans la nuit de
mercredi à j eudi, il y a beaucoup de chances
qu'un revirement Intervienne dans le sens désiré
p ar les gr ipp és. La bise aura d'ailleurs achevé
son cy cle extrême de trois semaines, au terme
duquel elle se tord hab 'tuellement le cou. Puisse-
t-il en être ainsi au moment où p araîtront ces
lignes ! Assez de choses nous engringent sans
cela, de la guerre qui se p rolonge au combusti-
ble oui f ile,  f ile et disp araît.

La bise, la neige trop f raîche, le «pousse * ne
m'ont p as retenu en chambre. Chaque f ois que
le mauvais temp s veut me décourager de sor-
tir, j e p ense aux f acteurs de camp agne. Qu'il
vente ou qu'il ne;ge, ils p rennent la clef des
champs, c'est bien le cas de le dire. Ils chaus-
sent leurs skis sans barguigner, et s'en vont de
f erm e en f erme, seuls, bien que l'on déconseille
de s'aventurer ainsi. Ils ont leurs p istes à eux.
qui coup ent an court. Ils connaissent tontes les
manœuvres. Montées , descentes , obstacles, va-
riations physiques de la neige, ils surmontent
tout cela sans p eine, même lorsque le browVard
s'en mêle. Personne ne les « chronométrise » ,
sau < p eut-être ceux cm attendent autre chose
que les bordereaux d'imp ôt. Leurs pi stes m'ont
rendu service pl us d'une f ois.

L'exemp le du f acteur me f it p rendre le large
p our le Valanvron. Que devaient p ester, il y a
nn p eu p lus de trois siècles, les non-estivants
venus ici p our déf richer ! Il n'existait p as de
service de voirie. Chacun devait f aire son p ro-
p re chemin j usqu'à la p iste qui se reliait à la
Via de Maîche. cette très ancienne « route » con-
duisant p ar la Creuse et le Hant-Motty j usqu'au
lac de Blanche-Roche , an bord duquel René de
Châtiant f it construire une maison — la maison

â Monsieur — p our le passeur, en 1545. En Van
de grâce 1529. la ville de Neuchâtel p rop osa à
René de Challant et au comte de Vérax (Fran-
che-Comté) de f aciliter les communications avec
la France p ar un accès meilleur.

Pour ouvrir les chemins, les p aysans f aisaient
tirer un tronc p ar un ou deux chevaux à la f ile.
Ils ne se dép laçaient du reste que f ort p eu en
hiver. Le dimanche ils allaient au culte à la cha-
pel le de la Tschaux. Pour les bap têmes, les ma-
riages, ils devaient se rendre à la Sagne, au Lo-
cle ou à Valangin. La Chaux-de-Fonds ne f ut
érigée en p aroisse qu'en 1550. De quoi, les habi-
tants se p laignirent longtemp s . Ils eurent aussi
une p eine inf inie à p osséder leur j uridiction p ro-
p re. Une soi-disant mère-commune, qui ne Vest
p as p lus que saint Hubert ne f ut  le p atron ne
La Chaux-de-Fo nds , mit le bâton dans les roues
lorsque les Chaux-de-Fonn 'ers se dép ensèrent
p our obtenir d'être constitués en commune. La
même réserve vaut p our la Sagne, les Brenets,
les Ponts, la Chaux-du-Milieu, la Brévine. ue
Cerneux-Péqirignot. Ils ne sont p as du tout jes
enf ants de cette aïeule. Celle-ci a d'antres titres
de noblesse. En 1950, elle po urra commémorer
le huitième centenaire de l'établissement dans
sa vallée des moines de Vabbay e de Fontaine-
André , à laquelle Berthold de Valangin et sbn
f rère Guillaume f irent don en 1150.

La Chaux-de-Fonds a été souvent p rêtêritée.
Trop bons garçons, ses habHanis ont laissé
f aire. Une réaction s'est enf in p roduite. Aup a-
ravant , c'est à p eine si Von p rotestait, lorsque
des p ersonnages s'app liquaient à dévaloriser la
p lus grande ville du canton. S'agissant par
exemp le de la Révolution de 1848. ils ne se gê-
naient p as de déclarer que les Chanx-de-Fon-
nlers et leurs amis de VErguel n'avalent f ait ,
somme toute, qu'une révolutionnette en 1848. La
p oire était mûre, déclaraient -ils, il n'y avait eu
qu'à la cueillir.

(Suite page 3) Dr Henri BUHLF.R.

La cai-iDagne raiie
Après les bombardements du mont Cassino : voici
encore une vue de la célèbre abbaye qui a parti-
culièremen t souffert des attaques. — Ci-contre :
sur la tête de pont anglo-américaine de Nettuno ,
un groupe de soldats allemands s'est installé à
proximité d'un camp d'aviation allié d'où il rut

délogé après un dur combat.

Une centenaire

La colonne de Nelson qui orne Trafalgar
Square , à Londres , vient d'avoir cent ans. Elle
fut , en effet , élevée en 1843, à la mémoire du vain-
queur de Trafal gar. Le fût , de granit , haut de
54 mètres , se termine par un chapiteau fait du
bronze tiré de l'épave du « Royal George », un
vaisseau de guerre fameu x qui coula accidentel-
lement dans le port de Spithead. en 1782, avec
800 hommes à bord.

Au sommet de la colonne se dresse une fort.
i belle statue en pierre de Nelson en son costume
I d'amiral. Le piédestal porte des bas-reliefs en

bronze provenant de canons français pris par les
vaisseaux de Nelson ; ces bas-reliefs représen-
tent des épisodes des grandes batailles que gagna
Nelson : Aboukir, Copenhague. Saint-Vincent et
Trafalgar.

Au pied de la colonne, quatre lions de bronze
gardent le monument que , chaque année , on or-
ne de fleurs , lors de l'anniversaire de Trafalgar.

La colonne de Nelson

Le bombardement de Stockholm et de ses environs

L'enquête ouverte par la police et les experts mili taires a établi que les bombes j etées sont d'origine
russe- Des dégâts sont signalés à Stockholm ainsi que dans les faubourgs. — A gauche : La
partie ancienne de la ville de Stockholm possède des rues étroites où les deux murs se rej oignent
presque. Ici , les fenêtres s'ouvrent sur l'extérieur. A droite : Le monument caractéristique du Stock-
holm moderne : la porte des gratte-ciel. Ce sont les bâtiments les plus hauts habités en Europe.

Tito e*0 devenu
l'homme du Iour

Reconnu par la Russie, puis par
les Alliés

L'Invasion de la presqu 'île balkanique par le
Reich fut déclenchée , on s'en souvient, par te
coup d'Etat yougoslave du 27 mars 1941. Deux
iours aup aravant , le président du Conseil Zvet-
kovitch et son ministre des affaires étrangères .
M. Markovitc-h , avaient porté à Vienne l'adhé-
sion du royaume au pacte tripartite . Une va-
gue d'indignation se répandit dans Belgrade. Le
roi Pierre , encore mineur , assuma le pouvoir.

« Se rend ant compte de leur erreur , déclara-
t-il dans un manifeste , les membres du Conseil
de régence ont démissionné. J'ai commencé à
exercer mes fonctions royales.» En même temps,
était constitué un gouvernement sous la prési-
dence du général Douchan Simovitch , comman-
dant de l' aviation , ancien chef de l'état-maj or
général . (Suite page 3.)

Les partisans font la vie dure aux autorités d'oc-
cupation en Europe centrale. Des troupes sont spé-
cialement entraînées et éduquées pour les com-
battre. — Voici des soldats allemands recevant
des instruction s avant de s'infiltrer dans un village

où ils feront la chasse aux partisans.

Pourquoi le sol de l'AnatolIe tremMe-Ml ?
Aucune région de notre planète n'a subi , au

cours des trois dernières années , autant de
tremblements de terre que l'Anatolie. Encore
tout récemment , plu sieurs grandes catastrophes
s'y s.ont produites , pr ovoquant un chiffre élevé
de morts et de blessés. Comment se fait-il que
cette terre turque possède ce triste privilège ?

II s'agit ici de séismes. d'ordre purement tec-
toni que , donc de tremblements de terre dont les
causes sont fondées dans la structure géologi-
que de la région afiectée , et non pas dans la
nature volcanique d'un terrain , bien qu 'on trou-
ve en Anatolie également des formation s vol-
caniques, de grandes couches de lave couvrant
un vaste plateau calcaire, dont une partie s'est
affaissée sous la mer Noire. Mais ces couches et
cônes volcanique s sont d'origine bien trop an-
cienne pour avoir une influence active dans la
production du phénomène .

Les selsmes tectoni ques ont leur origine dans
une ruptu re d'équilibre des couches géologiques,
dislocatio ns causées soit par des glissements
aux points de contact entre des terrain s an-ciens et des terrains sédimentaires . ce qui est
!e cas en Anatolie . soit encore par des érosionsinternes.

Les propriétaires de grands hôtels et restaurant *
américains viennent d'instituer , paraît -il. une nou-
velle

^ 
profession, qui porte le nom de « conseillère

de régime ».
La « conseillère de régime » est ainsi appelée

parce que sa tâche consiste à conseiller certains
mets aux femmes qui désirent garder leur ligne-
Et souvent elle se double d'une « goûteuse » aui.
elle, a charge de( goûter les plats, les femmes étant
en général , dit l'information , « beaucoup plus dif-
ficiles à contenter que les hommes sur le choix
des aliments f »

II faut croire crue les menus et l'alimentation de
l'Américain aisé, sont encore j oliment corsés pour
qu 'on soit obligé aux U. S. A. d'avoir recours à
des professions aussi originales et à des innovation*
de ce calibre.

Darw notre vieille Europe et pour ce qui con-
cerne les trois quarts ou les quatre cinquièmes de
la population , la « conseillère de régime » serait
plutôt chargée d'enseigner aux cuisiniers profes-
sionnels ou aux ménagères, l'art de tirer d'une car-
te de rationnement tout ce qu'on peut en extraire.
Et la « Roûteuse » serait priée d'indiquer par
exemple, comment, sans beurre on peut donner à la
cuisine autrefois au beurre , le goût du beurre , et
comment , sans viande , on peut créer l'illusion d'un
bon rôti de boeuf ou d'un non moins fameux pot-
au-feu !

Comme quoi les professions nouvelles perdent
souvent de leur charme ou de leur sens véritable
en franchissant la mare aux harengs 1

En tous les cas, si la guerre doit dure r longtemra-
i'ai l'idée qu 'il ne sera pas nécessaire de faire
venir des « goûteuses » ou des « conseillères de
régime s d'Amérique pour apprendre aux Euro-
péennes à garder la ligne...

Lee restrictions et les rationnements de toutes
sortes s'en chargeront I

Le p ère Piquerez.
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PRIX D'ABONNEMENT
Franco peur la Suleaer

On an • • I* aa—
Jli mois ..... ...... » 11- —
Troll moi» . . . . . . . . . .  » 8-SO
On moto > 1-90

Pour l'E .rangeri
On aa . . Fr. 47,— Si» moli Fr. SB.—
Trois moto > 13.»» Un mol( > 4.7B
Tar ifs réduits pour certains pays, se rensei-
gner à nos bureaux Téléphone a 13 M.

Chèques postau- IVb 335
ta Chaux-de-Fonds

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-de Fonda 11 ci. le mm

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel et Jura

bernois 13 ci. le mm
(minimum 23 mm)

Suisse 15,5 cL le mm
Etranger 20 et. le mm

(minimum 25 mm) j
fiéelames 68 et le m_*

/Z<i7\ R«sl« ertrs-réglonales
[OJ ..«nnonces Suisses- S.R, ,
\*$JX l-*UMDn* •' succursale*.

Une empreinte fataTle
La police de Birmingham a pu convaincre un

voleur d'être l'auteur d'un cambriolage vieux de
douze mois, et ceci grâce à une empreinte digi-
tale laissée par l'accusé sur un flacon dans la
bouti que cambriolée.

r_ _____

Politesse
Je vous tuerai , et j e me tuerai ensuite !

— Ah ! ie vous en prie , après vous ! après
vous !.„

Echos



nuis ne tirs
Des tirs au fusil , au F. M. et à la mitrailleuse

auront lieu les journées du 28. 2. au 3. 3.1944
inclus, dans la grande Combe des Convers. Les
civils sont priés de respecter les ordres donnés
par les sentinelles.

Le Cdt. de troupe.

AVIS
de tirs à balles

Le public est informé que des tirs à balles
auront lieu les 29. 2, 1. et 2. 3.44, de 9 à 13 h.
dans la région de la Tourne.

Zone dangereuse : Petites Cœuries, la Pourrie,
la Tourne-dessus , la Combe aux Fies.

Interdiction de circuler dans ce secteur et
ordre est donné de se conformer aux missions
des sentinelles. T n ,, , ^2779 Le Cdt. de Trp.

Des tirs seront effectués les 28 et 29. 2. 44
de 10 à 16 heures, dans la Combe du Valan-
vron, de la Joux-Perret , contre Bellevue.

Cette zone est interdite à la circulation pen-
dant les heures de tirs.

Le public est invité à se conformer aux
ordres donnés par les sentinelles.
2353 Le Cdt. de Trp.

B ftrûle tfoutf I
1 Cltcatsif e tou. I
H 0ONZÉ FRÈRES i

Rue de l'Industrie 27 - La Chaux-de-Fonds -Tél. 2 28 7C;Ksi 2l3h irJ57

Ujipl
Les paquets entourés de la banderolle

„Chicorée cultivée**
en Suisse

proviennent de racines de chicorée du pays. La
composition de certains terrains suisses et la possi-
bilité de la travailler fraîche, lui procurent une

qualité exceptionnelle
La chicorée V9 1 E L L garantis

pure aal en paquet carré de 200 gr.
(100 pointa ) 69 cts.

Dans lea épiceries

Chicorée s A., Retiens 2223

Pour un potager à bois, à gaz,
à gaz de bois ou combiné

- NUSSLE
Marchand de fer 2370
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Voir noir» choix sans engagement ~"t*̂ )r

LUIGI MOGIII « FRÈRE
ENTREPRISE DE MAÇONNERIE - GYPSER1E - PEINTURE

Successeurs de A. Pedretl!

LA CHAUX.DE.PONDS SAINT-IMIER
Hôtel de France Passage des Jardins 3
Téléphone 2 11 18 Téléphone 2 54

2397

r Colïeclionneurs de timDres poste
W0 Faite» attention avant d'acheter lea émissions '
___t IMBK____________ 

nouvelles de timbres-posteI

i dus faut-il acheter 7
3§| Quand faut-il acneter ?

[ |§7-_ !_____|§i 00 faut-il acheter ?
EV Vous trouverez la réponse à ces trois questions.
IT ainsi que tous renseignements et édairclsse-
Bfc ments nécessaires dans une brochure Intitulée :

«.Comment se procurer les émissions
B nouvelles de timbres-p oste» 1
H  ̂ Voua apprendrez qu'il existe une Institution qui -Kp s'occupe tout s pécialement de la livraison des I
J émissions nouvelles de timbres-poste et qui est
Egt la plus grande organisation de ce genre en Suisse
Ŝ Demandes de suite cette brochure actuelle et

intéressante qui vous sera adressée gratis et
Bfc franco par Ca:c postale 487, Bile 1. 2378 Q

Avec 500 p,s F.nn.
vous obtenez :

1 faite confiture
375 gr.

Cerises noires
Pruneaux
Fraises-rhubarbe

et

1 bolle fruits au
lus soo gr.

Pruneaux moitiés
Poires Williams moitiés
Framboises extra
Abricots moitiés
Fraises

En vente 2208
dan* tous nos magasins

>])}P̂ _^̂ ^Mfw _l Bracelets cuir i
On demande de suite ouvrières qualifiées
ou éventuellement à mettre au courant
Travail suivi, bien rétribué. — S'adresser
à M. Maurice Bassin, Léopold-Robert 109.

3363

DEMI DE EUS
Agriculteur sérieux, cherche à emprunter contre

excellentes cautions solvabies. la somme de 25.000.-
francs. —- Faire offres avec conditions sous chiffre
N. T. 2013, au bureau de L'Impartial. 2013 ,

H • J | (I ¦IIIIIII ' ¦_-__ IH IIII U II ¦ M III ll^^mJl̂liUWWll» III Pal iBBIi lMIMI ll ll ll ffJ _ l_Hll__«M|lil _________________________¦ __________ _________ organisé par le

HSfiH Grand malcgi au loto ][5
de 16 à 24 heures 23m ^^—^—^̂ ^̂ ^ ¦M M̂^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ M M̂ —̂
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A Hvls concernant lew contrôle des chômeurs
Par suite de la recrudescence du chômage, nous

jugeons opportun de rappeler aux personnes inléres
sées , les règles app licables en ce qui concerne le con-
trôle du chômage.

Chômage total. Les chômeurs totaux sont tenus
de se présenter au contrôle , Paix 60, bureaux 12 à 17,
dès le 1er jour de chômage, porteurs de la carte de
contrôle de leur Caisse.

Chômage partiel. De même les chômeurs par-
tiels sont tenus de se présenter au contrôle tant qu ils
ne tr availlent pas au moins 48 heures par quinzaine
ou s'ils ne sont pas certains de réaliser le 50% de
leurs gains. Dans ce cas, ils doivent venir contrôler
par mesure de précaution.

Interruption da contrôle. En cas d'interrup-
tion du contrôle (pour reprise du travail , maladie,
accident ou autres motifs) le cbômeur doit se présenter
à nouveau au contrôle , dès le premier jour de chômage,
même si celui ci ne correspond pas à l'horaire habituel.

Retards. Les horaires de contrôle sont à observer
strictement. Tout retard entraîne la perte d'une journée
d'indemnisation.

Travail convenable. Tout chômeur doit se
tenir à la disposition du service public de placement.
Il est tenu d'accepter tout travail convenable qui lui
est otîert dans sa profession ou hors de sa profession.
2129 Direction de l'Office dn Travail.

LIBRAIR1E-PAPETE 7RIE
A.  C O R S  W A N T

__r. m wjre~_____. fi»
noufs et d'occasion

Achat • Vente - Echange
Ne confondez pas :

LA BONNE ADRESSE :
16, RUE JAQUET-DROZ 16

en lace Oe la Halle aux enchères
Tél. 2.19.42 2289

Etude de MM" Clerc
Notaires, è Neuchâtel

On offre à vendre au quartier
de la Boine, à Neuchâtel , une

maison d'habitation
de neuf pièces et dépendances,
avec |ardln el verger de 635 m2.
Situation tranquille à proximité
<i 'une station de funiculaire. Pour
tous rensei gnements , s'adresser à
l'Etude Clerc, tél. 5 U 68. 1661

Epuisement nerveux
Préservation , causes et origine,

par un médecin spécialiste. Ou-
vrage rédigé selon des vues mo-
dernes. Grand nombre d'Illustra-
tions. Conseiller d'une valeur
réelle extrêmement Instructll. —
C'est le guide le meilleur et le plue
sûr pour la prévention et la gué-
rlson de l'épuisement nerveux , des
suites, des excèB de toute sorte.
Ce livre est d'une réelle valeur
hygiénique pour tout homme. —
Prix Fi. 1.50 en timbres poste
franco. — Edition Sonnenbarg,
Herleau 153. 17040 AS H523 S

Maison familiale
de cinq pièces, tout confort, en parfait état, dans bon
quartier de la ville, est à vendre à conditions avanta-
geuses. — Pour traiter s'adresser à l'Etude de
Me EDOUAR D SCHUPBACH, avocat et
notaire, rue de la Paix 33, à La Chaux-de-Fonds.

2280

Pour cause de départ à louer pour le 30 avril
appartement moderne de

4 pièces
et chambre de bonne, chambre de bain Installée,
chauffage central . Maison d'ordre. Pour tous rensei-
gnements tèléhoner au 2.23.91, chez M. F. Canton,

2283

Commissionnaire
feune homme sortant des écoles serait engagé
comme commissionnaire. — Faire oflres à
Case p ostale 20775. P 1495 N 2250

? PROPRIÉTAIRES y
Modernisez vos immeubles, faites installer

W.-C. à chasse d'eau
Salles de bains

Buanderies économiques
Devis gratuits Travail soigné

BRUNSCHWYLER S Co
SERRE 33 2116 TEL 2 12 24

A vendre pour cause d'âge

FORGE
avec un Immeuble sur route cantonale, centre village, «Igno-
ble Neuchâtel, avec 2 logements, petit rura l , verger Bonne
et ancienne clientèle. Libre de suite ou époque à convenir. —
Pour tous renseignements s'adresser à l'Etude O. Thièbaud
notaire, (H6tel B. G. iV) Neuc^âte». 2141

w m̂ A\ /A __ ¦*¦" Fabrique d'appareils eje.tn-
I— **̂ f f £ % \_ 4ues ¦•••• Neuchâtel
I #¦%?#¦%%* engage P 1530 N 2381

deux ieunes fraiseurs
* mécaniciens-fraiseurs

ayant l'habitude de travailler sur machines de précision. Faire
offres écrites avec copie de certificats ou se présenter entre
17 et 18 heures, le samedi entre 11 et 12 heures.

Importante droguerie du Jura
cherche pour tout de suite
ou époque à convenir

apprenti
droguiste

Offres sous chiffre P. 2587 J. à Publicitas, La
Chaux-de- Fonds. 2302
On cherche pour tout de suite
ou à convenir

«E FILLE
aimant les enfants pour seconder
la maîtresse de maison. Vie de
famille. Occasion d'apprendre la
langue allemande. — Famille
Scfiacher-LUscher , commerce
de vélos, Eblicon. 2383

Jeune fil le présentant bien ,
sérieu.se et connaissant soo
service cherche place de

.1111
dans bon cale, restaurant ou
buffet de gare. — S'adresser
au bureau de L'Impartial. 23(8



L'hiver d'il y a cent ans
Comparaisons

Dire Que l'hiver 1844 eut les mêmes caractè-
res climatologiques. que celui de 1944, et que
ce dernier finira par lui ressembler après avoir
donné l'impression qu 'il allait nous fausser com-
pagnie , serait une affirmation lancée un peu à
la légère , sur le simple rappel de quelques faits
particuli ers. Cependant , il se présente des ana-
logies assez frapp antes entre ces deux époques
hivernales.

Comme cela avait été le cas cette année, l'en-
neigement général j usqu'en février avait été
plutôt faible , il y a cent ans. En Suisse orien-
tale surtout , jusque vers le 20 j anvier, on re-
doutait que l'hiver passât sans chutes de neige
appréciables. Les cultivateurs commençaient à
s'inquiéter sérieusement de l'absence de cette
couverture protectrice et fertilisante , indispen-
sable au développement de la végétation. Au
milieu du mois, un froid excessif était encore
venu accroître l'anxiété des paysans. Brusque-
ment , il fut suivi par des tempêtes de neige pro-
longées qui ensevelirent littéralement montagnes
et vallées sous un immense linceul . Leurs ef-
fets désastreux se firent particulièrement sen-
tir dans les Grisons et dans la Suisse centrale.

Par suite de l'absence de neige. le trafic des
voyageurs et de la poste, touj ours très actif
par la Fluela, l'Albula et le Julier. entre les val-
lées du Rhin et de l'Engadine. avait fonctionné
norm alement bien au delà des dates habituelles ,
Aussi les tourmentes hivernales provo quèrent-
elles de nombreux accidents. En général , les
diligences par traîneaux s'en tirèrent assez bien
grâce à l'enduranc e et l'habileté des conduc-
teurs. En revanche , un groupe de quinze hom-
mes qui s'était mis en route dans l'après-midi
du 29 j anvier pour passer de Ponte à Bergiin
eut à lutter durant vingt-quatre heure s contre
les éléments déchaînés. Cinq d'entre eux péri-
rent de froid et d'épuisement dans les neiges,
et les dix autres finirent par regagner leur point
de départ , mais avec les mains et le visage ge-
lés.

* « *
Le 20 j anvier. îe messager postal cTe la Haufe-

Engadine avait pris à Ponte la direction du
convoi de traîneaux à destination de Coire. Une
équipe de cantonniers le précédait. La colonne
se composait de cinq attelages à deux chevaux,
et seize voyageurs , copieusement emmitouflés ,
avaient pris place sur les banquettes. Au dé-
part , le vent soufflai t déj à avec force , et ce ne
fut qu 'après de rudes fatigues de la part des
hommes

^ 
et des bêtes qu 'on atteignit le haut du

co! de l'Albula . Là. un ouragan de neige d'une
extrême violence les assaillit et empêcha les
conducteur s de discerner la route pour entre-
prendre la descente sans tarder . Bientôt l'on
l'aperçut oue l'on s'était ésraré dans une fon-
drière dont il était impossible de s'en tirer , la
nuit étant venue sur ces entrefaites . Au matin ,
la tempête continuant avec la même violence,
on décida de rentrer à Ponte, mais cinq des
passagers étaient déj à inanimés sur les traî-
neaux.

Les cantonniers de Bergfln avaient bien été
envoyés au-devant du convoi postal pour te-
nir la piste ouverte . Malheureusement , il n 'a-
vaient pas pu atteindre le haut du col avant la
nuit , et ils. étaient redescendus , exténués , dans
la pensée que la poste n 'était pas partie. S'ils
avaient persévéré encore une dizaine de minu-
tes, ils auraient trouvé les malheureux en dé-
tresse et auraient pu les sauver. Le même iour .
TO convoi encore plus important , venu de la
Basse-Engadine , se proposait de passer deScanfs à Davos. Constatan t qu 'un véritable ou-ragan sévissait sur les sommets, les conduc-
teurs lui firent rebrousser chemin à temps, etévitèrent ainsi sa perte , car la Scaletta passait
a'ors pour Je olvs dangereux col des Grisons
en mauvaise saison.

Soliloques d'un skieur
Quand soufflait la bise de Maîche

(Suile et f i n)

Auj ourd'hui encore, malgré la p ertinence des
f aits, tout le monde veut avoir été de la colonne
de Fritz Courvoisier, où il n'y avait p ourtant
que des gens de La Chaux-de-Fonds et de l'Er-
guel.

La commémoration dn centenaire de la Ré-
p ublique a ouvert des app étits. Certains — tou-
j ours les mêmes — renitent p arce que La
Chaux-de - Fonds se met sur les rangs. Cela m'a
rappelé l'agitation de 1931, dont Pointet f at le
lamentabe coryp hée.

Dans sa brochure « La Rép ublique neuchâte-
lolse », p ubliée à l'occasion du cinquantenaire de
la Révolution de 1848. Numa Droz s'exprime
ainsi :

« La date du ler mars est la p lus mémorable
de notre histoire. Elle marque la f in du régime
monarchique et l'aurore de l'ère rép ublicaine.
Dès ce moment , nos destinées, longtemp s f lot -
tantes et troublées, suivent leur cours naturel et
s'unissent déf initivement à celles de la Conf é-
dération suisse. Un esp rit nouveau s'emp are dé-
f initivement des institutions, f aisant f leurir les
libertés pop ulaires sur les débris des vieux p ri-
vilèges... »

J 'ai f ait da chemin au cours de ce soliloque.
Bastian Robert, des Ep latures ; Guillaume
Brandt, du Locle ; Nicolas Vva.lleu.mler, de la
Sagne : Saunier, des Bulles (Bourgogne) : Pail-
lât, de Damp richard; Février, de Charquemont;
Estevenin Racine, de la Sagne, me reviennent à
la mémoire, avec d'autres. Ils f irent d'une p ierre
trois coups : p laçant avantageusement leurs
ép argnes, se ménageant des p lus-values, f our-
nissant de nouveaux revenus au seigneur âe Va-
langin. Au p oint de vue général, ils contribuè-
rent à la p rosp érité commune, soit à titre d'esti-
vants d'abord, en déf richant les j oux, soit comme
sédentaires p lus tard. Ils rép étaient ainsi, à
deux siècles de distance, l'activité des p remiers
habitants de La Chaux-de-Fonds, c'est-à-dire
des gens de Fontainemelon. Les uns et les au-
tres « f urent les bons travailleurs qui p our les
autres ensemencent ».

Leurs successeurs construisirent les maisons
cossues du XVUme siècle, en p articulier celle
dont la p orte monumentale a été transp ortée au
Musée historique. Datant de 1618, son p rop rié-
taire f igu re dans les Reconnaissances dressées
p ar Abram Robert , le premier maire de La
Chaux-de-Fonds. Ces mêmes Reconnaissances
f ont revivre les ancêtres des Brandt-di t-Grieu-
rin-dit-du-Pélard. des Ducommun-dit-Boitdry ,
des Ducommun-dit-Tlnnon, qui sont aux origines
de la p endulerie des Montagnes. Une génération
avant Jeanrichard, f urent des horlogers,
en gros et moyen volume. Cinq des f ils de
Pierre Brandt-dit -Grieurin travaillèrent au Pé-

tard da métier d'horloger avec leur p ère. Ils
construisirent entre autres l'horloge de l 'église
de La Chaux-de-Fonds, qui remp laça en 1701
celle qu'avait donnée en 1660 à la commune
Jacques de Stavay , seigneur de Mollondin.
Celle-ci. pr ovenant du château de Joux, s'était
détraquée.

Jacob Brandt , Vun des f i ls  de Pierre, s'initia
à la f abrication de la montre chez Jeanrichard,
qui habitait encore les Bressels. Ce n'était pas
un novice en horlogerie, loin de là. En 1693. U
ép ousa une sœur de Pierre et David Ducommun-
dit-Boudry , f ils de Pierre, maréchal aux Bulles.
Jacob Brandt émigra à Montbêliard .

Un p arent de Pierre Ducommun senior, aussi
maréchal aux Bulles, du nom dZAbram Du-
commun-dit-Boudry . est l'auteur de la célèbre
horloge « dite des ap ôtres ». dont la construc-
tion est antérieure à 1693.

Ostenvald en a donné une descrip tion détail-
lée. Cétait une horloge à po ids, sonnant les
heures et les quarts, indiquant les heures et les
minutes avec la même aiguille, marquant de
p lus Vêquation du temp s , le cours du soleil et
de la lune. Cette horloge comp renait aussi des
automates : des hussards, un aigle.

En 1764, cette horloge existait encore.
On ne sait ce qu'elle est devenue.
Les Ducommun - dit - Tinnon, constructeurs

d'horloges de tour et de p endules, étaient en re-
lations avec les Brandt, les Ducommun. les
Humber t-Droz , etc. Plus tard viendront Pierre
Jaquei-Droz, son f ils Henri-Lou is. Leschot . etc.

Le XVlllme siècle f ut  Vâge d'or de la pe ndu-
lerie des Montagnes, dont la pendulerie neuchâ-
teloise ne f ut  qu'un écho. Elle acquit un ray onne-
ment qui gagna Vétranger.

D 'autres idées me reviennent en mémoire,
tandis que j e p oursws ma course à travers le
tap is blanc. Hélas ! trop absorbé p ar ces souve-
nirs, j e ne pr ête p as  attention à une ligne dé-
primée, qui cache un f il barbelé. Une culbute
magistrale s'ensuit. Dès ce moment, le ne me
laisse p lus distraire. Et j' arrive à la roche du
Pêlard . connue auj ourd'hui sous le nom de ro-
che Guillaume. La bise de Maiche. tron glacée,
m'oblige b'entôt à f a ire  demi-tour. Et j e me
creuse de nouveau la tête p our p énétrer Véty -
molngle de ce mot Pélard. Il existe un Crêt Péln,
à l 'Ouest de Dâle en France. L'ancien bied de
la Rançonnière (autref ois Chancenière) était
conmi sons le nom de bied des p elles. Au XV lme
siècle, on ne disait pa s chez nous Pélard, mais
Pella.

Une autre f ois ,  si les intemp éries se renouvel-
lent, j e me rendrai de pr éf érence au Nord des
anciens Communes , où gît le Musée historique,
une p etite merveille.

Dr Henri BUHLER.

Tifo est devenu
l'homme du Iour

Reconnu par la Russie, puis par
les Alliés

(Suite tt f in)

La Yougoslavie démembrée
Au matin du 6 avril , le gouvernement alle-

mand faisait savoir qu 'il avait donné l' ordre à
la Weh rmacht de marcher contre la Yougosla-
vie. Celle-ci ne tarda pas à succomber sous les
attaques conj uguées des Allemands , des Ita-
liens et des Bulgares. La Croatie se proclama
indépendante . La Bulgarie se tailla un large
morceau en Macédoine . L'Italie j eta son dévolu
sur la Slovénie et la Dalmatie et fit du Monté-
négro un protectorat. Le Reich d'adj ugea la Ca-
rinthie et la Hongrie la Batchka , que lui avait
enlevée le traité de Trianon. Il ne restait de
l'ancienne Yougoslavie que la Serbie, avec .des
frontière s plus étroites qu 'en 1914. Le comman-
dant du corps d'occupation allemand institua
à Belgrade un gouvernement collaborationniste
que préside encore auj ourd'hui le général Ne-
ditch.

Venus au Caire à la suite des victoires alliées
en Afri que du Nord , il eut comme chef , après
M. Jovanovitch , M. Trifunovitch et enfin M.
Pouritch. Nominalement , le général Mihaïlovitch
fait encore partie de ce gouvernement , mais son
étoile a singulièrement pâli. On a rapporté no-
tamment qu 'ayant conclu un accord avec le
collaborationniste Neditch , il avait cessé de
combattre les Allemands , mais il a énergique-
ment démenti ces bruits , invitant, vers la fin
de l'année dernière , toutes les forces armées
yougoslaves à se ranger à ses côtés.

Tito apparaît
Tandis que Mihaïlovitch passait à l'arrière-

plan , un astre nouveau surgissait à l'horizon ,
écrit C. R. dans la « Revue ». Nous voulons par-
ler du maréchal Tito, de son vrai nom Josip
Broz , qui s'est proclamé commandant en chef de
IV armée yougoslave de libération » et a l'appui
d'un comité national qui fonctionn e comme gou-
vernement provisoire. Tito a également invité
tous les Yougoslaves à se j oindre à lui et cet ap-
pel a été entendu. Les forces qu 'il commande
compteraient 250,000 hommes — chi ffre articu-
lé mardi par M. Churchill lui-même — et sont
pourvues d'armes et de munition s par les Al-
liés qui , en fait , 1e reconnaissent en qualité de
chef de la résistance ,

Dernièrement , le général Simovitch, artisan
principal du coup d'Etat du 27 mars 1941, a pro-
noncé à la radio anglaise un appel favorable non
à Mihaïlovitch , mais à Tito, et dans lequel il
condamne l'activité du gouvernement du roi...

II faut dire que le ministère du Caire ne serait
pas exempt de tendances unitaristes , voire pan-
serbes, tandis que Tito et son comité national se
sont prononcés pour la formule fédéraliste , à la-
quelle se rallient le général Simovitch et un
groupe d'hommes politique s émigrés.

Le discours de M. Churchill a marqué un
nouveau point au tableau du maréchal Tito. Le
« premier » britanniqu e a, comme on sait, cons-
taté que ses partisans sont seuls à combattre ac-
tuellemen t de manière effective contre les Al-
lemands. Sans rompre avec le gouvernement
royal, la Grande-Bretagne estime que son as-
sociation avec le général Mihaïlovitch lui a por-
té préj udice aux yeux des partisans.

On estime dans les milieux yougoslaves de
Londres que l'appel du général Simovitch en-
couragera à la résistance les Croates et les Slo-
vènes qu 'indisposaient les tendances unitaristes
du gouvernement du Caire. Cela n'est pas pour
simplifier la tâche du corps d'occupation alle-
mand.

Chronique neuchâteloise
Une banque en liquidation.

(Corr.). — Après plusieurs années, la liquida-
tion de la Banque d'Epargne de La Côte-aux-
Fées (Val-de-Travers) — dont les difficultés fi-
nancières firent beaucoup de bruit à l'époque —
vient d'être terminée par une dernière réparti-
tion aux créanciers de 7.70 %.

Cette liquidation a donné de meilleurs résul-
tats qu 'on ne l'avait cru au début , puisque les
créanciers ont reçu , en quatre fois , le 67,70 %
de l'argent qu 'ils avaient investi dans l'entre-
prise.
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SAMEDI 26 FEVRIER

Sottens. — 7.15 Informations. 7.25 Premier» pro-
pos. 11.00 Emission commune. 12.29 Signal hi rairo.
12.30 Les opérettes de Frimi. 12.45 Informations 13.00
Le programme de la semaine. 13.15 Disquos. 14.00 Le
conrrier dn comité international de la Croix- .îouge.
14.15 Music-hall . 14.45 La corde et le piolet. 15.00
Musique de l'alpe et de la campagne. 15.15 Les dix
minutes de l'humour. 15.25 Musique. 15.45 Les goûts
des formes et des couleurs. 16.00 Thé dansant 16.59
Signal horaire. 17.00 Emission commune 18.00 Com-
munications. 18.05 Pour les petits enfa n ts sages 18.30
Concert pour la jeunesse. 18 45 Les courses nationales
suisses de ski. 19.10 L'orchestre Will Glahé. 19.15
Informations. 19.30 Le miroir du temps. 19.40 Chan-
gement de lune, revue. 20.00 Le quart d'heure vau-
dois. 20.30 La vie en chansons. 21.00 Interview ima-
ginaire. 21.15 Concert. 21.50 Informations.

Beromiinster. — 6.40 Gymnastique. 7.00 Informa-
tions. 11.00 Emission commune. 12?9 Signal horaire.
12.30 Informations. 12.40 Programme varié. 16 01 Con-
cert. 15.59 Signa) horaire. 17.00 Concert. 18.00 Cause-

rie pour les ouvriers et IBB patrons. 18.40 Mi^iquei.
18.55 Communiqués. 19.00 Cloches de Zurich. 19 .5 Dis-
ques. 19.30 Informations. 19.40 Courses nationales do
ski. 19 55 Musique variée. 20.20 Tric trac bernois.
21.10 Musique de danse. 21.50 Informations.

DIMANCHE 27 FEVRIER
Sottens. — 7.15 Informations. 7.25 Rigaudon, HonBi°

gny. 7.25 Concert matinal. 8.45 Grand-messe. 9.55 Con«
cert dominieal. 10.25 Sonnerie de cloches 10 80 Culte
protestant 11.40 L'école d'orgue française (II). 12.00
Le disque préféré de l'auditeur. 12.29 Signal horaire.
12.30 TLe quart d'heure du soldat. 12.45 Informations.
12.55 Le disque préféré de l'auditeur. 14.00 Causeria
agricole. 14.15 Pour nos soldats. 15.00 Musique mili-
taire. 15.10 Reportage sportif. 16.10 Thé dansant
16.40 Deux opéras-comiques de Doni .etti. 17.00 Con-
cert. 18.30 Les cinq minutes de la solidarité. 18.35
Sonate op 8, Johann Schubert. 18.40 Le Itoi scélérat,
évocation biblique. 19.15 Informations. 19.25 Le bul-
letin sportif de Radio-Lausanne. 19.40 Les jeu x do
l'auditeur. 20.00 Blanc et noir , fantaisie. 20.15 Barbe-
Bleue, opéra bouffe. 21.10 Ceux de la Trappe, adap-
tation radiophonique du livre de Ch.-A Nicole. 21.50
Informations.

Beromiinster. — 7.00 Informations. Programme da
la journée. Disques. 7.20 Cours de morse. 9.00 Disques,
9.45 Poème. 10.00 Culte catholique. 10.45 Musiquo
de chambre. 11.20 L'heure des auteurs suisses. 11.40
Chansons populaires russes. 12.00 Concert varié.
12.29 Signal horaire. Informations. 12.40 Concert 13.25
Causerie agricole. 13.45 Dimanche après midi au vil-
lage, 14.50 Deux reprises. 17.00 Emission pour nos sol-
dats. 17.50 Culte protestant en langue romanohe. 18.20
Concert symphonique. 19.25 Disques. 19.30 Informa*
tions. 19.40 Reportage sportif. 19.50 Deux disques.
19.55 Amusante chronique familiale. 20.45 Disques.
20.50 Emission commémorative Ilona Durigo, décédé»
le 25 décembre 1943. 21.50 Informations.

LUNDI 28 FEVRIER
Sottens — 7.15 Informations. 7.25 Musique brillante.

11.00 Emission commune. 11.00 Les neuf Symphonies
de Beethoveu (Vllb). 11.25 In Momoriam Yvette Guil-
bert 12.15 Musique populaire espagnole. 12.29 Signal
horaire. 12.30 Concert. 12.45 Informations. 12.55 Dis-
ques. 13.00 Le monde comme il va. 13.05 Suite des
disques. 13-20 Deux grands pianistes héritiers dos
romantiques : Francis Planté, Arthur de Greef. 17.00
Emission commune. 18.00 Communications diverses.
18.05 L'année bissextile, causerie. 18.20 Disques. 18.30
L'Ecole des ménagères. 18.40 Les recottes d'Ali BabalL.
18.45 Oeuvres pour deux pianos. 19.05 Au gré des
Jours. 19.15 Informations. 19.25 Le bloc-notes. 19.26
An secours des enfants d'Europo. 19.36 Le Chceur
des petites voix. 19.45 Questionnez, on vous répon-
dra ! 20.00 Le concours des chanteurs d'opéra et
d'opérette. 20.40 Synchronismos. En ce temps-là pas-
sait sur le monde uno grande épouvante.. . 21.40 Ex-
posé des principaux événements suisses. 21.50 Infor-
mations.

Beromiinster. — 7.00 Informations. Programme de
la journée. Disques. 10.15 Danse tzigane. 10.20 Emis-
sion radioseolaire. 10.50 Disques. 11.00 Emission com-
mune. 12.15 Causerie. 12.25 Disques. 12.29 Signa! ho-
raire. Informations. 12.40 Concert populaire 13.30
Causerie. 16.00 Emission pour madame. 17.00 Emis-
sion commune. Muj iquo légère. 17.40 Musique con-
temporaine. 18.00 Emission pour les enfants. 18.20
Musique légère. 18.55 Communiqués. 19.00 Causerie.
19.30 Informations. 19.40 Chronique hebdomadai re
pour les Suisses à l'étranger. 19 50 Disques. 20.03
Macbeth, opéra en 4 actes. 21.50 Informations.

Mots croises
PROBLÈME NO 143 Par E. CLERC

Horizontalement : Nains possesseurs de gran-
des richesses. 2. Fabuliste ; aventurier. 3. Solde;
manière. 4. Assiègent l'esprit. 5. Pronom ; per-
sonnel ; possessif. 6. Ville d'Allemagne ; affir-
mation ; pronom. 7. Etablir par classe. 8. Père
d'Andromaque ; parcourue des yeux . 9. La vil-
le de la promesse ; appris. 10. Mouiller ensem-
ble deux ancres inégales.

Verticalement : 1. Prénom. 2. Prénom. 3. Sub-
stance dure et compacte ; termine la partie. 4.
Armes ; située. 5. Article ; pronom : attention.
6. Vaut onze ; causa la chute de Troie . 7. Fon-
dateur de la congrégation de l'Oratoire ; arbre ;
négation . 8. Femme dissolue ; pronom . 9. Pré-
position ; copiste de musique. 10. Oui garantit.

Solution du problômo précédent

i-ilJH-al
\ péritif fabriqué en Suisse exclusivement avec

des racines de gentiane fraîches du Jura.

— Papa m'a défendu de te revoir, tu com-
prends ?

LA FILLE OBEISSANTE.

Le tribunal de Nancy vient de condamner un
certain Lucien Suger à deux ans de prison et
cinq ans de privation des droits civiques parce
que l'accusé avait si profondément mordu son
patron au doigt que celui-ci fut perdu. Les deux
hommes s'étaient disputés et en étaient venus
aux prises , pendant lesquelles Suger avait hap-
pé avec les dents la main de son chef.

Les suites graves de cette morsure étaient seu-
lement apparues lorsque , malgré l'amputation
du doigt , la blessur e s'était envenimée de telle
façon que !a mort s'ensuivit. Si le tribunal avait
adopté la thèse de l'homicide , la peine aurait été
plus corsée. Par chance pour l'accusé, il ne pou-
vait en être question , attendu que dans les con-
ditions normales , on ne meurt pas d'une morsure
Pareille, même si l'on perd un doigt

Conséquences d'une morsure
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Hach'. Dr. Rob. Steincr , Zurich , Uranlastraue 10/ QerbtrgaiM 5

Cours spéciaux d'allemand
14-20 leçons par semaine

Toutes les langues étrangères, toutes les sciences commer-
ciales (dip lôme). - Pensions-familles recommandées pour
étudiants externes. Réiérences à disposition. Prospectus.
Téléphone 3.3J.25. SA 7704 Z 1648

Commission scolaire
et Soc été d'il stoire
Section de La Chaux-de-Fonds

MARDI 29 FÉVRIER
à 20>/4 heures

_ l'Amphithôâlr a du Collèga Primaire

Conférence
de M. THEVENAZ

archiviste cantonal, sur :

i La .ln-ttÉ,
vers 1794.

ENTRÉE LIBRE 2350

Lait de
concombre

contre les gerçures
des mains et du visage

Le flacon Fr. 1.40

Droguerie du Versorx
Ed. GOBAT Tél. 2.20.92

Machines
de ménage

NUSSLE
Marchand de 1 •- ¦
Qienler 6-7
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TEL.5.10.83 NEUCHATEL
M.H.JOST

P 1535 N 3411

Eooie supérieure de coupe
A. Guerre de Paris, Dr Mlle Ch. Fleccia

12, rue de la fion&MII concessionnaire
Croi»d'Or UCIIOVS exclusive

Cours, coupeurs, coupeuses, fourreurs, formation
complète, couturières, ilngères, corsetlères*

vèlemenls enfants, modistes.
Les élèves obtiennent le diplôme de Paris. 2205

_£H* 4 nr__»ls seui_eane__i<
vous saurez dès bien l'allemand ou l'Italien avec di plôme
de secrétaire , correspondant , sténo-dactylo ou langues. Pré-
paration emplois lédéraux en 3 mois. Classes de 5 élèves.
Ainsi que des cours d'allemand de 2, 3, 4 semaines et de
vacances. — Ecoles TAMÊ , Lucerne 33, Neuchâtel 33
Zurich Llmma.quel 30. 3.88
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Château d'OberriecI
sur Belp près Beme

Internat pour Jeûnas gens à la campagne
Enseignement classique, professionnel et commercial (contrôlé
par l'élat). Petlt train de maison permettant de s'occuper
spécialement de chaque élève. Excellente éducation et
vie Oe lamille. Développement physique par le sport.
738 Références et prospectus par le Dr M. Huber.

ASSOCIATION PATRIOTIQUE RADICALE

PREMIER MARS
Nous invitons tous les radicaux à assister à la com-
mémoration de la fête de la Républi que neuchâteloise

le mardi 29 février à 20 h. 30
2181 AU C E R C L E  DU S AP I N
Inscrivez-vous sans retard pour le modeste souper
prévu pour 19 heures. — Nous comptons sur une
nombreuse partic ipation. LE COMITÉ.

^̂ ^
aiiyiwi

Sténo-dactylo
cherchée par fabrique d'horlogerie de la place.
Connaissance de la comptabilité et de l'alle-
mand désirée. Conditions intéressantes. Entrée
de suite ou à convenir. Offres avec prétentions
sous chiffre C. F. 2410 au bureau de L'Im-
partial. 2410

A remettre à Genève

HOTEL-PENSION
30 pièces, tout confort , eau chaude et froide, grosse
clientèle, toujours complet. Gros chiffre d'affaires. —
Renseignements à Case postale 15380, La
Chaux-de-Fonds. _u_u

|EMNU$
HÉLÉPHONE 1.35.91

Ce soir

COICERT
par l'orchestre

MELODY'S

TRIPES
Mued-grill 2418

Restaurant Dubois
LES CONVERS
Dimanche 27 lévrier

DANSE
Orchestre Qeorgy 's
2400 Se recommande

propriétés
1 ssasss 1
I Alton».. ZoO"9"*- lîl I

1 ïï£,"J5S2 ]8

Radium
Tous les genres
Pose soignée

TISSOT. llonl 187

JEUX
NOUVEAUX

pour calés. Avec capital de Fr.
2000.-, recette assurée de Fr. 400.-
par mois. Altalre intéressante. —
Ecrire sous chiffra Z 5292» X
è Publicitas. Genève. 2382

Uous aurez chaud
avec peu de combustible, en vous
procurant le fameux régulateur
de chaleur • HERMETICAIR »

ne coûtant que Fr. wO.OU

Démonstration et vente :
E. Farinoll , ferblantier

Jaq.-Droz 9, La Chaux-de-Fonds
téléphone 2.3H .80.

HERMETICAIR
Si-3la.se Tél. 7.53.81

VELO-HALL
HCL'fUK Tél. 2.27.06

vous offre la dernière
occasion d'acquérir 1
bicyclette neuve, avec
pneus d'avant guerre
.Michelin " .Dunlop "
.Pirelli* etc. 1993

PIPI
2 lits jumeaux, sommiers et
matelas crin et laine blanche
— S'adresser rue du Doubs 131 ,
au rez-de-chaussée, à gauche.

233b

MBï©
dernier modèle, toutes ondes, fa-
brication Phili ps , serait cédé avan-
tageusement pour cause Imprévue
— Ecrire sous chiffre P. F. 2189
au bureau de L'Impartial. 2189

A vendre un 2297

moulin à tt
avec moteur et accessoi re cie deux
C. V. 2-0/380, état de neuf. -
S'adresser Qrand-Rue 52, Cor
celles (Neuchâtel), tél. 6.13.18.

A VENDRE
avantageusement un man-
teau d'hiver pour homme
taille 48-50. S'adresser au
bureau de L'Impartial. 2409

On demande & acheter d'occa-
sion, petite

rahuieuse-
dégauciiisseuse

combinée avec circulaire et njor-
laiseuse. - Faire offres détaillées
avec prix à M. Q. CATTE file,
Montenol (J. b.). 2385

SOCIÉTÉ DE

BANQUE SUISSE

•S7J

Paiement du dividende pour 1943
Selon décision de l'Assemblée générale du

25 février 1944, le dividende de l'exercice 1943
est payable, sans frais, contre remise du coupon
No 17, à raison de
frs. 20.— par coupon , sous déduction du
droit de timbre fédéral sur les coupons, de
l'impôt pour la défense nationale et de l'impôt
anticipé, d'ensemble 26 %, soit frs. 14.80 net,
à partir du 26 février 1944 aux caisses de nos
Sièges, Succursales, Agences et bureaux de
quartier en Suisse; en outre, à notre Siège de
Londres (Swiss Bank Corporation) et à son
Agence du West End , ainsi qu 'à notre New York
Agency, au cours du change à vue sur la Suisse.

Les coupons doivent être accompagnés d'un
bordereau numérique. Les formules peuvent
être obtenues à nos caisses. 2412

MM! COUVERTU13ES
K4SI PIOWËBS.
mlm ' COUVRB-UTS

[feaggjl RIDBAUX
DESSINS modernes et de style ou selon vos modèles. Qrand choix
et vente au détail de TI>SUS spéciaux, DUVET d'oie vive de toute
première qualité. ÉPURATION à la vapeur, des plumes de duvets
et oreillers. CAROAOE de la laine des anciennes couvertures. Ré-
parations , transformations et confections soignées par Mme FURST-
JAQUES. spécialiste , rue de la Serra 08. Tél. 2 35 03.

VOYEZ VITRINE PALISSADE GARE 2063

RESTAURANT DE BEL-AIR
Dimanche après-midi et soir 2339

DANSE
avec l'orchestre JEANNQS

f SAMEDI ET DIMANCHE >

I Brasserie i. IS serra I
ECHO DE '

| CHASSERAI j
Dimanche: Concert-apéritif !

BRASSERIE TIVOLI
Cm aolr dès 20 hauraa 2414

CONCERT
avec le réputé orchestre • Jaannoa »

Se recommande : H. Prince



L'actualité suisse
Accident mortel près de Berne
BERNE. 36. — ag. — Un accident mortel s'esl

produit vendredi matin dans le quartier de Wy-
ler. à Berne. Des ouvriers qui procédaient à des
travaux sur la voie près de la station de Wyler
auraient dû s'éloigner un moment car deux
trains directs devaient se croiser en cet endroit

Alors que le premier train avait déj à passé, le
nommé Gaston Qasser. 39 ans, marié, voulut
franchir la voie et fut happé par le direct
Thoune-Berne. Il a été tué sur le coup.

GREVE ECOLIERE AU TESSIN
LOCARNO. 26. — Ag — Dans la petite corn-

mune de Qordevio a éclaté une grève des éco-
liers. L'institutrice , récemment nommée, n'ayant
pas rencontré la sympathie de la population , les
parents ont défendu à leurs enfants, de fréquen-
ter l'école. Le Département cantonal de l'ins-
truction publique s'occupe de cette affai re.

Après une avalanche
ON RETROUVE LES CORPS DES DEUX

VICTIMES
ILLANZ, 26. — ag. — Les corps de Christian

Martin Derungs, de Camuns, et de Karl-Aloïs
Derungs, de St. Martin, ont été découverts à
Tersnhauser-Tobel. Il y a deux semaines, ils
avaient été emportés, avec un camarade, par
une avalanche. Alors que le corps de Christian
Maurice Albin était retrouvé quelque Immédia-
tement au bas de la coulée de neige, les corps
des deux autres victimes sont demeurés deux se-
maines dans la neige.

INTERDICTION D'UNE ASSEMBLEE
COMMUNISTE. A BALE

BERNE. 26. — Le comité de la c Liste de
combat socialiste ». représenté par Marino Bo-
dènmann , a adressé une requête demandant
l'autorisation de tenir une assemblé; électorale
publique pour les prochaines élections du Qrand
Conseil et du Conseil d'Etat de Bâle. L'assem-
blée aurait eu lieu le 6 mars, dans la grande
salle de la Maison du Peuple, de Bâle.

Les orateurs prévus étaient MM. Karl Hof-
maier et Emile Arnold. Le comité en question
a déposé, pour les élections au Qrand Conseil ,
des 11 et 12 mars , ladite liste. Le Conseil fédé-
ral a décidé d'interdire l'assemblée prévue.

SOCIETE DE BANQUE SUISSE
BALE, 26. — Au début de la 72me assemblée

générale ordinaire, tenue le 25 février 1944, qui
a réuni 59 actionnaires, représentant 143.311
actions, le président, M Max Staehelin, a rap-
pelé en termes émus la mémoire de M. Jacques
Brodbeck-Sandreuter. Dr en droit, vice-prési-
den t du Conseil d'administration , décédé le 2Q
février 1944. L'assemblée générale a appr ouvé
le rapport du Conseil d'administration ainsi que
les comptes de l'exercice 1943 et donné déchar-
ge aux organes de l'administration et de la di-
rection. Elle a fixé le dividen de à 4 % comme
l'année précédente et décidé de reporter à
compte nouveau fr. 3.841.942,81 (fr. 3.475.180,57).
L'assemblée générale a nommé deux nouveaux
membres du Conseil d'administration 'în la per-
sonne de MM. Paul Renggli. à Bi;nne, président
de la Société générale de l'horlogerie suisse S.
A., et Henri Wachter , membre de la direction
générale de Volkart Bros., à Winterthour En
remplacement de M. Max Scherrer, à St-Oall,
démissionnaire, M. Werner Graf , à Rapperswil,
a été nommé membre de l'Office de contrôle.

Dans sa séance qui a suivi l'assemblée géné-
rale le Conseil d'administration a pris connais-
sance avec un vif regret du désir exprimé par
M. Max Staehelin d'être relevé de ses fonc-
tions présidentielles. II a nommé comme prési-
dent M. Rodolphe Speich et comme vice-prési-
dent M. Max Staehelin.

En outre. M Maurice Gclay, président de la
direction générale, a été nommé administrateur-
délégué. 

Les 60 ans de Mgr von Streng
SOLEURE, 26. — ag. — Dimanche 27 février,

Mgr Francisco von Streng, évêque de Bâle
et Lugano, fêtera son soixantième anniversaire.

La grippe au Tessin
LUGANO. 26. — Ag. — L'épidémie de grip-

pe s'est étendue à pres que toutes les régions
du canton du Tessin. Les écoles de plusieur s lo-
calités ont dû être fermées. La maladie a tou-
tefois un caractère bénin.

BULLETIN DES AVALANCHES
BERNE, 26. — Bulletin des avalanches publié

par l'Association suisse des clubs de ski et le
Club alp in suisse sur la foi des observations fai-
tes le 25 février, à 7 h. 30.

La couche de neige continue à se tasser sous
l'influenc e du soleil qui devient touj ours plus
fort. La neige est encore poudreuse sur les pen-
tes nord , tandis que sur les pentes sud, elle est
croûtée le matin et , pendant la j ournée, elle de-
vient molle et humide j usque dans les régions
d'altitude moyenne. Des avalanches locales de
neige mouillée peuvent se former sur les pentes
exposées au midi .

En général , et principalement dans les régions
montagneuses d'altitude moyenne, le danger
d'avalancte tst faible, tandis qu'en haute mon-
tagne, la neige est par places fortement souf-
flée, il peut y avoi r danger local d'avalanches,
de plan ches de neige sur les pente» à l'abri du
vent.

Après les manœuvres du
premier corps d'armée

BERNE, 25. — On communique de source of-
ficielle :

< Répondant à mon appel lancé à la veille des
récentes manoeuvres du premier corps d'armée,
les autorités communales et la population se
sont ingéniées de mettre à la disposition de la
troupe des locaux chauffés et lui ont prodigué
en général toutes sortes d'attentions susceptibles
de faciliter l'accomplissement d'une tâche par-
fols rude et fort utile à l'instruction de la troupe
et de ses chefs.

> Oue les autorités et la population veuillent
bien trouver Ici l'expression de ma reconnais-
sance pour leur attitude où je me plais à re-
connaître l'esprit d'entr'aide et le patriotisme
qui doivent inspirer les civils et l'armée aux
temps actuels de vigilance, comme à l'heure du
danger.

» Signé : Général QUISAN. »
(Déj à p ara  dans l'édition de hier soir) .

Un jubilé dans la presse
VEVEY, 26. — A l'âge de 27 ans. le 26 février

1894, M Emile Gétaz entrait dans la maison
Klausfelder . à Vevey. où il prit rapidement du
grade. Auj ourd'hui, administrateur-délégué, di-
recteur de la € Feuille d'Avis de Vevey » et du
« Messager boiteux de Berne et Vevey ». il fête
ses cinquante ans d'activité.

Nos meilleurs voeux vont à ce confrère ai-
mable qui fut reçu dans la Presse suisse en
1896. En qualité d'éditeur, il a été un des promo-
teurs de l'Union romande des Editeurs de j our-
naux qu 'il préside depuis 1920. M. E. Gétaz est
toujours en état d'activité. Il suit les événements
de très près.

M. E. Gétaz est aussi abbé-président de la
Confrérerie des vignerons de Vevey. Il exerce
cette fonction avec sagacité. Par la plume, par
la conférence il popularise une institution vieille
de plusieurs siècles et s'efforce d'intéresser la
j eunesse aux fastes inoubliables des Fêtes des
vignerons . C'est le rôle de ceux qui savent
préparer l'avenir. M E. Gétaz l'a compris et ne
se ménage pas.

Chronique neuchâteloise
Chézard-Salnt-Martln. — Conférences.

(Corr.). — Le grave problème de l'hérédité ,
posé à notre population par l'audition du drame
d'Ibsen « Les Revenants », a été traité et exa-
miné plus avant sous les angles différents de
la médecine , du Code pénal et de la Bible au
cours de trois conférences . La première fut don-
née par le Dr Bersot, du Landeron . le 11 fé-
vrier ; la seconde, le 20 crt., par M. Veillard ,
j uge, de Lausanne, et enfin . Jeudi dernier par le
pasteur Borel , de Fontainemelon.

Ces conférences , fort intéressantes , furent ré-
gulièrement suivies par un public désireux de
connaître des opinions autres et plus, autorisées
que celle d'un dramaturge du XIXe siècle.
4 Cressier.

(Corr.) — Le nouveau président de la com-
mune de Cressier. qui remplacera M. R. Ruedin ,
décédé récemment, a été nommé en la person-
ne de M. Louis Grisoni.
Au Locle. — Les constructions de neige.

> (Corr.) Les constructions de neige de la Féria
d'hiver ont été appréciées par un j ury formé de
MM. Léon Perrin . sculpt eur, La Chaux-de-
Fonds, M. Mathey et L. Grounauer. peintres, au
Locle. Travail délicat, étant donné qu 'on se
trouvait en présence de réalisations de genres
très divers. Le j ury estima donc équitabl e d'o-
pérer une classification d'abord entre profes-
sionnels, amateurs et enfants, puis entre les
genres eux-mêmes : architecture, statuaire, fan-
taisie.

Voici le palmarès :
lers prix : Fontaine du Technicum. Veilleur

de nuit (deux proj ets de M. E. Merz) . Pendule
Zénith , Ecusson loclois, Chien (à l'Avenir), Chi-
mère (Home Zénith). Phoques.

2mes prix : Fontaine de la Cure (projït E.
Fontana), Attente, Paix, Chalet, Ansermet. Lion
de Lucerne. Ronde des» nains.

Quant au « verdict populaire », il a marqué
une nette préférence au petit Chalet de la rue
des Envers qui obtient 103 suffrages sur 269
Ditlletins recueillis. Viennent ensuite : Pendule
Zénith (42), St-Bernard (19). Fontaine Technl-
:um (17). Pontatoa Cure (14), Ronde des nains
(13). la Paix (10) . etc

Neuf voix sont allées au « veilleur de nuit »
comme à la « Marianne » ; le premie r a décro-
ché un premier prix, la seconde n'a pas été re-
tenue. Cette « Marianne » a séduit également le
reporter du « Ciné Journal Suisse » qui s'enthou-
siasma aussi pour le « trolleybus » (classé 3me).

Des Koûts et des couleurs, U n'en faut pas
trop discuter 1
Neuchâtel . — Décès de la doyenne du canton

Jeudi est décédée à Neuchâtel. dans sa 99me
année, la doyenne du canton, Mlle Louise Per-
renoud. La défunte était née le 22 octobre 1845
aux Ponts-de-Martel . où elle perdit son nère
lorsqu'elle avait trois ans. Mlle Perrenoud était
connue pour sa bonne humeur et son optimisme.
Jusqu 'à la fin de l'automne dernier, elle faisait
sa promenade quotidienne sur les ouais. Elle s'est
éteinte paisiblement après trois j ours de erippe.

Là CHAUX- DE-FONDS
Un cheval s'emballe...

Nous signalions hier qu 'un attelage stationna
à l'angle de la rue de la Balance s'était emballé
jeudi à 17 heures et avait parcouru à toute al-
lure la rue de la Ronde.

Aj outons à ce propos que c'est M. Charles
Fahrny, habitant 43, rue de la Ronde, qui réus-
sit non sans peine à arrêter le cheval qui avait
pris le mors au dent. Nos félicitations à cet
homme courageux, grâce à qui un grave acci-
dent put être évité.
L'alerte...
a de nouveau été donnée hier soir à 21 h. 35
pour être levée à 23 h. 11.
Pharmacies d'office.

La Pharmacie du Théâtre, Henry Parel, rue
Léopold-Robert 27, est de service le dimanche
27 février , ainsi que toute la semaine pour le
service de nuit .

L'Officine I des Pharmacies coopératives,
rue Neuve 9, sera ouverte Jusqu'à midi.

Grave accident de la circulation
DEUX LUGEUSES CONTRE UN CAMION
Hier soir, vers 16 h. 30, un grave accident de

la circulation s'est p roduit à l'intersection des
rues des Endroits et du Progrès. Un camion de
la maison Henri Grandj ean , camionnages, suivait
la rue du Progrès quand , au moment de traver-
ser la rue des Endroits, il vit arriver une luge
montée p ar une dame et une f illette. Il donna
un coup de volant p our l'éviter, mais la collision
se produisit tout de même et les deux occup an-
tes f urent p roj etées contre la machine. Le choc
f ut  extrêmement violent , et Vinstant d'ap rès, les
deux lugeuses gisaient sur la neige, assez sérieu-
sement blessées.

Mandé d'urgence le Dr Secrétan arriva très
rap idement et leur donna les p remiers soins. Il
semble mie la p etite f ille âgée de 5 à 6 ans, a
la j ambe cassée, de f ortes contusions au visage
p roduites p ar les chaînes du camion. La dame a
le p ied cassé et, comme la p etite f ille, le visage
tout blessé. Elles ont été transp ortées p ar l'am-
bulance à Vhôp ital. Nous f ormons les voeux les
meilleurs p our leur p romp te guérison, et atti-
rons l'attention une f ois de p lus, sur les dan-
gers qu'il y a à Jug er en ville, surtout sur
des p entes aussi f ortes et aussi f réquentées que
la rue des Endroits. Il semble bien que Von ne
p uisse rep rocher aucune f aute au chauff eur.

Des précisions
Nous apprenons que les deux accidentées sont

Mme Clémence G., habitant nie Jaquet-Droz
6 a et la petite Irène P.. âgée de 5 ans de la
même maison. Mme G. a la jambe droite frac-
turée et une forte blessure à l'arcade sourcilière.
La petite fille a également la j ambe droite frac-
turée et le front ouvert , par suite d'un choc
que lui ont donné les chaînes des roues arrières
du véhicule. Leur état est heureusement assez
satisfaisant et on espère qu 'il n'y aura pas de
complications. 

A l'Hôtel communal

Séance du Conseil général
La séance du 25 février du Conseil gé-

néral est ouverte , à 20 h. 10. par M. Marcel It-
ten , président , devant vingt-quatre conseiller;
généraux et quatre conseillers communaux pré-
sents.

Deux interpe llations de M. Schupbach som
lues , qui seront discutées en fin de séance. Puis
on passe à l'ordre du iour traité d'ailleurs ra-
pidement.

Deux agrégations , celles de M. J.-E. Hart-
mann , de Saint-Gall . et de M. A. Bavaresco
Italien , sont acceptées respectivement par 2_
et 19 voix.

Les propositions, du Conseil communal de
vente des deux immeubles sis à la rue du Col-
lège 13 et Numa-Droz 148 sont approuvées sans
opposition.

Il en est de même de l'arrêté concernant la
fourniture d'eau potable à la commune des
Ponts-de-Martel.
Subventionnement de constructions d'immeubles

par les particuliers
La pénurie de logements se faisant touj ours

sentir en ville , le Conseil communal propose de
favoriser la construction d'immeubles par dc«
particulier s en augmentant la subvention com-
munale . Jusqu 'ici , la subvention fédérale est de
5 % , celle du canton de 5 % , et l'on propose
d'augmente r celle de la commune à 15 %. M,
Schupbach estime qu 'il convient de monter jus-
qu 'à 20 % pour arriver au résultat souhaité. La
subventi on totale serait alors de 30 %. L'arrêté
ainsi modifié est alors voté à une voix d'oppo-
sition .

Le Conseil communal accepte ensuite pour
étude une interpellation de M. Schupbach de-
mandant que le ler Mars soit fêté officiellement
par la municipalit é.

« L'Essai snr La Chaux-de-Fonds »
« L'Essai sur La Chaux-de-Fonds », la deuxiè-

me interpellation de M. Schupbach , qu 'il accepte
de transformer en motion, demandait au Con-
seil communal s'il n'y avait pas lieu de répon-
dra aux attaques contenues dans le livre de M.
Q. Nusslé , « l'Essai sur La Chaux-de-Fonds » et
dirigées contre les autorités chaux-de-fonnières
qui , selon l' auteur du volume, n 'auraien t pas su
présider avec l'espri t d'initiative qui aurait con-
venu au développement de notre ville. Dans sa
réponse, le Conseil communal fait Interveni r
tou r à tou r les chefs des divers dicastères. qui
lassent en revue, suivant leurs compétences
particulières, les affirmations et M. G. Nusslé,

les déclarant Inexactes et partiales pour la plu-
part. On reproche généralement à l'auteur du
livre incrimihé d'avoir omis de parler de plu-
sieurs réalisations chaux-de-fonnières parce
qu 'il eût dû les mettre à l'acti f de nos autorités,
d'avoir présenté d'une manière partiale certains
problèmes et de s'être arrêté en chemin dans
d'autres, par exempl » la question des finances,
pour n'avoir pas à marquer le redressement qui
s'était opéré.

Dans l'ensemble, le Conseil communal estime
que ce livre a f ait un tort considérable à La
Chaux-de-Fonds . tant en notre ville que dans
toute la Suisse. Cela tient à ce que l'auteur a
f ait oeuvre de p olémiste, qu'il n'a p as voulu voir
toutes les données du p roblème, qu'il a ref usé de
considérer les immenses eff orts f aits p ar la mu-
nicip alité et les extraordinaires diff icultés qu'el-
le a eues, elle — et non l'auteur du livre — d
résoudre lors des deux grandes crises horloge-
res de l'ap rès-guerre.

Voilà le résumé succinct d'un important dé-
bat qui a duré une bonne heure et demie : per-
sonne n'étant là pour défendre le livre attaqué,
l'opinion du Conseil général unan ime le condam-
na énergiquement. M. Morf demande que l'on
publie le procès-verbal de cette fin de séance,
que l'on y consigne dans une brochure la répon-
se que fait le Conseil communal aux doctrines
de M. Nusslé, et que l'on distribue cela dans
tous les ménages, ne se fiant pas à la presse
pour l'exposé complet de la discussion. Le Con-
seil communal accepte d'étudier cette proposi-
:ion. La séance est levée à 22 heures.

Communiantes
(Cette rubrique n'émane pat de noire tédaellon, eSi

n'engage pas le j ournal.)

Cercle du Sapin.
Ce soir, danse avec Ie< célèbre ensemble «The Merr»

Swing Makers » renforcé.
Gala Maurice Chevalier, Lys Gauty, Charles

Trenet et Joséphine Baker...
Où ? Mais au Cercle de l'Union que notre public

aura l'occasion d'applaudir le plus brillant spectacle de
la saison « Pas d'histoire ». 2 acte» et 12 tableaux d«
A. Gosteli et G. Huguenin.
Vente du Cercle ouvrier.

Auiourd'hui. dans la grande salle du Cercle ouvria
transformée de fond en comble : Vente.

En soirée et dimanche en matinée et soirée : sensa-
tionnel spectacle de variétés. Danse conduite par deux
orchestres.
Au Théâtre : « Marie Stuart ».

C'est ce soir à 20 h. 30 et demain en matinée à
15 heures et en soirée à 20 h. 30 que le grand acteur
Léopold Biberti. vigoureux et puissant Bothwell jouera
dans « Marie Stuart ». Un spectacle d'une qualité ar-
tistique rare qu 'il ne faudra pas manquer et qui cou-
ronne la deuxième série des spectacles annoncés pour
la gra nde quinzaine théâtrale.
Concert de Mme Marie Panthès en Art soclaL

Nous rappelons que demain soir aura lieu au Temple
indépendant un magnifique concert avec le concours
de la grande artiste qu 'à juste titre on apprécie tanl
chez nous : Mme Marie Panthès. Soirée librement of-
ferte à tous ceux qui souhaitent bien terminer un bon
dimanche.
Exposition Barraud.
Rappelons l'exposition de peinture et RTavure de MM.
Aurèle et Aimé Barraud qui aura lieu au Musée des
Beaux-Arts, du 26 au 12 mars inclus. Ouverte de 14
à 1 7 heures, sauf samedi et dimanche toute la iournée,
« Jeunesse enchaînée » à la Scala.

Un film suédois de la même veine que « Prisons sans
Barreaux ». une oeuvre fort intéressante, d'une techni-
que remarquable, belle photographie et découpage
adroit. L'atmosphère dramatique a été_ composée avec
beaucoup de soins, c'est un film fort bien fait. Version
originale suédoise, sous-titrée en français.
Au Capitole. — « Terry et les Pirates ».

Aussi fantastique qu 'un conte de fées, un film sen-
sationnel, plus étonnant que j amais qui vous fera pas-
ser de la peur horrible au rire le plus tonique. Un
drame étrange, de curieuses aventures. Version originale
sous-titrée.
Alibert dans « Le Roi des Galéj eurs », au Rex.

Un film gai tiré d'une opérette marseillaise. Avex
un allant et un réel brio les scènes s'enchaînent à ut
rvthme rapide. Le « Roi des Galéieurs » est farci d'ex,
cellentes chansons avec Alibert. Claude May, Aimos,
Marcel Vallée et Sinoël. Humour et bonne humeur
Film français.
Eden. — Séances spéciales.

« Forteresses volantes ». un nouveau reportage sensa-
tionnel inédit samedi à 16 h. 30 et 18 heures, dimanche
et 1 er mars à 11 h. et 14 h. ainsi que tous les soin
de la semaine à 18 h, 15.
Astorla.

Nous rappelons la soirée dansante qui aura lieu ce
soir. de» 20 h. 30. organisée par la « Brèche », avec
le concours des « Georgians's Quintette ». Permission
tardive.
Hôtel de la Fleur de Lys.

Ce soir, soirée dansante avec le duo de Lausanne
Maurice Barbev et André Wagner. En attraction la
vedette de la chanson Monique Léman, dans son nou-
veau répertoire.
Brasserie de la Serre.

Samedi et dimanche, concerts par I*« Echo de Chas-
icral ». Dimanche concert apéritif.
Matches au loto.

Samedi dès 16 heure», au Café du Commerce, par
le Ski-Club National

Dimanche, dès 16 heures, à la Brasserie de la Sene,
par le Vélo-Club Excelsior.

Samedi, dès 16 heures, à la Brasserie de la Serre,
pax la Société des Sapeurs-Pompiers.
Guérisons miraculeuses au 20e siècle.

Samedi et dimanche. 26 et 27 février , à I 4 h. 30
cl: 20 lu réunions de réveil du pasteur H. Paaii. à
1 Lsdi.se Evangélique. 1 I. rue Léopold-Robert.

Suiet .; « lésus-ÇTbrist est-il toujours le grand méde-
cin de 1 aœç et du corps ? » Monsieur Parti cite de
nombreux '. témoignages de guérisons morales et physi-
ques opéréfes par la puissance de Dieu.

Invitation cordiale à tous. On priera pour les mai&dai.



|W  ̂¦ d'occasion,
UimffllTIi serait ache-r SaîSO ««T-

sous chiffre
SO. 8. 2329 au bureau de L'icn-
jpartial. 2329

CoifSeurs.
A vendie tondeuse électrique 125
et 220 volts. Conditions avanta-
geuses. — OHre sous chiffre M. Q.
J3273, au bureau de L'Imparlial.

Personne soigneuse
ipour taire le ménage, 2 à 3 heu-
les par jour et quelques heures
en plus en fin de semaine est
demandée par Madame E. Sémon ,
me Jacob-Brandt 8. 2352

*!(]« de cuisine et au café, de-
niUu mandée, bons gages, bons
pourboires. — S'adresser Bureau
Petitjean. rue Jaqueî-Drdz 11. Té-
léphone 2 24 1 S. 2217

Un r lam anrl t t  bonne lln «êre en
Ull USIIIdllUt. journées pour neul
et raccommodages. — Ecrire sous
chiffre O. P. 2182, au bureau de
l'Impartial. 2182

WG~ Jeune fille adaS£
m petit ménage soigné. — Télé-
phone 2 11 07. 23i5

Femme de ménage Ku__
est demandée pour taire des heu-
res. — faite offres écrites sous

'chiffre K. M. 2395 au bureau de
L'Impartial. 2J_5

Meuleur Buttler. 8%2f t_
, ches acier, habile et consciencieux
cherche place stable pour de suite.
— Ecrire sous chiffre A. C. 2286
¦u bureau de L'Impaitlal.

uBUilB Dame fa re des heures ou
travail en fabrique. — S'adresser
nie Gibraltar 12. 22lS

F- inn à la personne qui me
i l .  lut 1." procurera un apparte-
ment moderne à ma convenance
de 3 ou 4 pièces avec chambre
de bains et bon chauffage , quar-
tier ouest . — Offre sous chiffre
C. L. 2228, au bureau de L'Im-
pa'tlal. 2228

FP. 50.- récompense $**„.
cure un logement de 3 chambres
avec confort pour de suite ou
époque à convenir. — Ecrire sous
chiflre B. L. 2278, au buieau de
L'Impartial. 227ti
__n_nn_yi_i—iiiïf'aMSMMi iniiff iiii wiim
Phamhno Représentant de com-
UMdJII -l D. merce cherche belle
chambre meublée. — Ecrire sous
Chiffre P. N. 2333 au bureau de
L'Imparlial .

J.» 1
«clive, est demandée pour diffé-
rents travaux d'atelier. S'adresser
rue du Parc 128, au sous-sol. 2316

I ^BéMSI
!!$ZMM_ _L- JJHll RfitJeS" avec fermeture éclair
È&%P&*È££Î afflBBÉ comme ci -contre, dep.

ÊsSmB *_\m_m_\ ET*. £? onSW m ilBi" S *"f\ o.oO
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On cherche uns

cuisinière
Ptéférence sera donnée i une
personne qui aime les enfants el
qui est au courant d'un ménage
de campagne. Vie de lamllle as-
surée. Entrée en service 15 avril
ou date a convenir. — S'adresser
& la Direction da l'Orphelinat
communal, La Chaux-de-Fonds.

Jeune lille
porteur du certificat de l'Ecole de
Commerce d'Olten, cherche place
dans un bureau pour se perfec-
tionner dans la langue française.
Offres sous chiffre K. 3. 2169 au
buteau de L'Impartial. 

On cherche pour Le Locle

jeune fille
ayant 18 ans, pour ménage de
trois personnes et aider à ser-
vir partiellement. — Offres
avec conditions et joindre pho-
tographie sous chiffre M. M.
2310, au bureau de L'Impar-
tial. 2310

Demoiselle
ou dame

demandée pour aider au ménage
et à la cuisine dans famille de la
ville. Pourrait rentrer chez elle le
soir. Bons soins et bon gage. —
Offres sous chiffre N. P. 2374
au burea u de L'Impartial.

Jeune fille
cherche place comme

siii.
pour date à convenir. Bien
au courant du service.

Faire offres sous chiffre
P 2606 à Publicitas ,
St-Imier. 2390

Or M MUSé
de 3 à 4 musiciens aat cherché
pour le samedi 25 mats. — S'a-
dresser a M. B. Studzinski ,
Ponto-de-Mariai. 2391

Maison d'alimentation (gros-
siste) cherche

jeune
magasinier

connaissant si possible les den-
rées coloniales. — Offre avec
photographie sous chiffre E. C.
2227, au bureau de L'Impar-
tial. 2227

Bureau-Secrétaire
ou

Commode
usagée, demandé à acheter. —
Offres sous chiffre A. P. 2296,
au bureau de L'impartial. 2256

J f II lu
de 17 ans cherche place
d'apprenti mécanicien pour
le 1er avril , dans petite
usine mécanique ou il serait
logé et nourri chez le patron
— S'adresser à M. O. Luder
Enges (Ct. Neuchâtel). 2346

Fabrique de cadrans mé-
tal cherche

_ndp.es
en atelier ou à domicile.
— Faire offres sous chiffre
S. A. 2192, au bureau de
L'Impartial. 2192

Buieau de placement

Rapid
BIENNE

Rue de la Gare 18
Maison du café du Midi , ler étage,
cherche et recommande le per-
sonnel pour hôtel , restaurant et
privé. Téléphone 2.23.99.

1 pendule Neuchâteloise ,
1 commode ou

bureau ancien
seraient achetés contre paiement
comptant. — Offres écrites sous
chiffre P. D. 2281 au buieau de
L'Impartial. 2281

1 i i l  i i _______-, i. o.i. iiia^^^^ l^^^ni^-__l_MIB__
_____

___a^

Armez TOS enfants
pour la Tie!

Pesez les avantages que leur offrent nos instituts et pensionna ts»

Enseignement individuel et par petites classes, préparation à tous examens
et raccordements, p ratique des langues, initiation aux arts et métiers, spo rt$t
f ormation du caractère, hygiène p hys ique et morale, etc.

Demandez le guide de l'enseignement privé à l 'Office Central Suisse du Toif
risme à Zurich (Bahnhofp latz 9) ou à Lausanne (Grand-Pont 8) et aux
bureaux de renseignements et agences de voyages.

Berne Lycée Humboldt f 
h
^

b
!
e
f 

l
?

é,,,p,,,_5I1* . .. . . _ ¦ . _ Instiitot de Jeunes filles
Préparation pour Maturité / Ecole de Com- . __ • _ , .
merre / Cours d'allemand / Internat / Enseignement rapide et sûr du programmemerce / cours d allemand / internat / scolaire jusqu'à maturité / des langues / desexternat branches commerciale et ménagère.

Coppet La Châtaignerle Genève Ecole InternationaleInstitut de jeunes gens
Educ. complète/ Ecole prim..sec.prép.Univer- ""f™ 3' et E,xtern fU"- M- et '• * / Maturité
site / Poly / Commerce (diplôme). / bnseign. féd- / Bacc- frÇs- / D|P>- frÇs- e* a»gl. / Bran-
ind. Ttav. pratiques. Sports. (Jours. Vacances ches commerciales / Sports.

Lausanne Ecole Léntania Lausanne Collège Pierre Viret
Maturité / Commerce / Langues Maturité fédérale et tous examens pour
Externat et Internat l'Université.

Képa
*
atoi

U
re

ne) E°°le M°UVell° Pratteln Institut de Jeunes gens
Maturités / Poly / Commerce / Nombre Châtean de Mayenfels
limité d'élèves (35) / Internat / Externat / Langues / Commerce / Administration.Sport / Lac

Institut pour jeunes gens sur le TeuVen rég. de San lis Institut préalp.
Rosenberg près Saint-liall Prof. Buser pour jeunes /Mes. hlude intense de ralle-

Cours oR. d'allemand org. par l'Université mand. Enseignement complet / Dip lflme oH.
commerc., le Canton et la Ville de St-Gall. de langues et de commerce / Maturités /
Juillet/Sept: Cours de vacances. Ménage / Individualisations / Vie sportive.

Ecole de modes Friedmann Zurich Ecole de Commerce Gademann Znrich
(enseigne aussi le dessin de model Apprenez l 'allemand ainsi que l'anglais, l'ita-
Demandez gratuitement la brochure du jubilé lien et l'espagnol , elc. / Cours commerciaux /
No. 30: « Berufswahl und Weiterbtldung der Banque et branche hôtelière / Cours de
Tôchter » vacances / Diplôme / Prosp. grat

reUILLETON
^
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^

UIMPARTIA^ 6

CONCORDIA MERREL

Roman adapté de l'anglais par E. de St-Second

Jacqueline sentit la respiration lui manquer...
Plaisantait-il ? Se moquait-il d'elle ?... Non... Les
yeux gris foncé , couleur du ciel pendant l'orage,
les lèvres serrées, les traits contractés , ne lais-
saient pas subsister cette hypothèse.

Effrayée par l'émotion intense que la voix du
docteur Duan trahiss ait , elle cria presque :

— Aucune considération au monde ne me fe-
rait soumettre à cette violence !

Le visage du docteur reprit son impassibilité
habituelle. Il dit alors :

— Ainsi , vous me haïssez ?
Jacqueline , craignant de se laisser entraîner à

prononcer un « oui » catégorique , garda le silen-
ce.

— Vous me haïssez ? insista-t-il.
Elle se trouva alors contrainte de répondre ;

elle ne put contenir son indignation et s'écria :
— Que] intérêt mes sentiments Intimes peu-

vent-ils bien avoir pour vous ?
La réponse formulée lentement qui lui parvint

aux oreilles hit des plus inattendue» :

— Un intérêt capital , car il se trouve que, moi.
j e ne vous déteste pas !

Jacqueline se leva d'un bond et détourn a la
tête pour éviter de rencontrer le regard du doc-
teur Duan. Elle s'efforça de parler calmement :

— Je vais aller faire une promenade , dit-elle
en se dirigeant vers la porte.

Le seuil franchi , Jacqueline fut saisie d'une
sorte de panique et courut de réfugier dans s_i
chambre.

CHAPITRE II

Au gran d soulagement de la j eune fille, le doc-
teur ne reparuf pas de la soirée. Le père et la
fille dînèrent en tête à tête.

Par contre , le lendemain matin , au premier dé-
jeuner, Jacqueline et le docteur Duan se trouvè-
rent seuls dans la salle à manger , car le profes-
seur Milsom prenait toujours son déjeuner dans
sa chambre. Le repas se passa en silence . La
j eune fille se contentait de veiller à ce que son
commensal ne manquât de rien. Le docteur , de
son côté, était absorbé par le dépouillement de
son courrier. Cependant, au moment de quitter
la table, il dit :

--Si vous le désirez, miss Milsom, vous pour-
rez, ce matin , travailler avec votre père, au la-
boratoire.

Jacqueline avait beau, chaque iour. prendre

la résolution de ne pas attacher d'importance
aux manières frustes du docteur Duan , elle était
bouleversée chaque fois que celui-ci employait
un ton dictatorial en s'âdressant à elle. Le sang
lui monta violemment au visage quand elle enten-
dit le docteur lui donner l'autorisation de tra-
vailler aux côtés de son père. Néanmoins elle se
maîtrisa et répondit d'une voix calme :

—Merci , je serai heureuse d'aider père dans
ses expériences.

— Je pense être absent toute la j ournée, reprit
le docteur , et j e laisse votre père à vos soins.
Veillez à ne pas lui laisser abuser de ses forces ;
quand il travaill e, il oublie que les heures se suc-
cèdent. Tâchez de le persuader d'aller faire une
promenade avec vous, cet après-midi : rien ne
lui serait plus salutaire.

Jacqueline repoussa la chaise où elle se tenait
assise et regarda le docteur d'un air étonné :

— Vous vous exprimez , docteur , en parlant f c
mon père , comme s'il était malade. Ce n 'est
pas le cas, n'est-ce pas ?

— Il s'astreint à un travail excessif. Il de-
vrait ménager sa santé.

— II en a touj ours été ainsi : quand père est
absorbé par un problème scientifique , rien n 'exis-
te plus pour lui , en dehors de la solution.

— De toute façon , faites votre possible pour le
décider à pr endre l' air.

— Jacqueline prit rengagement ou 'il souhai-
tait. Après le départ du docteur, elle se dirigea

vers le laboratoire , revêtit la longue blouse blan-
che et songea avec joie aux heures d 'intim ité la-
borieuse qu 'elle allait passer aux côtés de son pè-
re, comme au temps où le docteur Duan ne s'é-
tait pas encore installé, en intrus, sous leur
toit.

Le professeur ne se fit pas attendre , car f!
était toujours anxieux de commencer sa tâche.

— Ah ! Jackie . ma chérie , dit-il en apercevant
sa fille , c'est toi qui es de service ce matin ?

— Oui , père , comme autrefois... Ce sera une
j ournée idéale , n 'est-ce pas ? répondit-elle en
l'embrassant tendrement .

— Je suis touj ours heureux de t'avoir auprès
de moi , Jackie ! Mais où est Duan ?

— Le docteur Duan a été obligé de s'absen-
ter pour la j ournée.

— Vraiment ! Pour la journée ? répéta le sa-
van t d'un air consterné . C'est bien ennuyeux..
J'aurais eu précisément besoin de lui auj our-
d'hui

Tout en maugréant , il prépara les éprouvettes
et les tubes d'essais devant servir aux expérien-
ces.

Jacqueline dit nerveusement :
— Ne te tourmente pas. père, je suis là pour

t'assiter en tout.
Elle sentait croître son ressentiment pour l«

docteur Duan en constatant l'emprise ou 'i' oos-
sédait sur le professeur.

CA tutvtej t

PAR UN LONG DETOUR
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Si vous pouv iez voir tous les
germes de maladies

que vous aspirez continuellement, surtout pendant la
mauvaise saison, où l'on se refroidit si facilement, vous
n'hésiteriez pas une seconde à protéger votre organisme
contre leurs attaques.

A certaines époques, le danger de contamination est
augmenté et nous aspirons une grande quantité de
bacilles, qui s'installent de préférence dans les muqueuses

fc de la bouche et du larynx. Le moindre petit rhume, le mal
*JE de gorge le plus insignifiant sont souvent le commence-
" ment d'infections qui peuvent provoquer de graves

maladies : angine, influenza , grippe.

Vous Serez donc bien de vous gargariser dès les premiers
symptômes d'irritation de la gorge, en employant

v SA NSI LL A (d'après le Dr méd. Lenz). qui resserre les
>«£ pores et rend les muqueuses plus résistantes, en vous
 ̂ protégeant ainsi des progrès de l'infection et en prévenant

une aggravation du mal.

Important pour les gargarismes s
en vous gargarisant, renver- sans bruit, parce qu'un gar-
sez bien la tête en arrière, gar isme bruyant repousse l'air
puis penchez-la à gauche et et le liquide dans la bouche,
à droite p our que SA/vblLLA ce qui diminue de moitié t 'ac-
pénètre tout au fond de la tion de i>ANblLLA qui est
gorge et baigne toutes les d'entraver l'inflammation et
muqueuses. Gargarisez-vous de tuer les bacilles.

SANSILLA affermit aussi ies gencives, purifie l'haleine
et maintient les dents blanches et brillantes.
Avec SANSILLA matin et soir, vous aurez la certitude
qu'en dehors des visites régulières à votre dentisle, vous
aurez fait tout votre possible pour entretenir en parfaite
santé votre bouche, votre gorge et vos dents. SANSILLA
vous donne aussi une agréable sensation de fraîcheur.

Sansillaw
le gargarisme pour nos climats fe|P̂

Très concentré — donc d'un emploi économique. Flacons à fr .  2X2b
et 3Â 0. — Dans toutes les pharmacies. sa 3250 z 1423

Pour cause de double emploi , à vendre

lin liisÉ
Kellenberger, type No 50, avec
accessoires, à l'état de neuf.
Voumard Machines Co S. A,
5, rue Volta. 2438

A lnilRP Pelltes-Crosetfea 17,
IUUDI appartement de deux

chambres, cuisine, dépendances
et jardin. 2402
» -«il i i iu n ii«H iMi i-_-_-___a__________Maa
Phamhno à 'oue. meublée avecUllalllUI 0 ou sans pension. —
S'adresser rue de la X_harrlêre 44,
au rez-de-chaussée , à droite. 2&L:

Vélo de dame SF ŜPresser rue Léopold-Kubert 57, au
4me étage. 236.

Tf 'nilUP car,es supplémentaires
11 UU.c de rationnem ent. — S'a-
dresser au bur. de L'Impartial. 227 1

illlhllP tlans 'a cablne télépho -
UUIJIIC ni que du Casino samedi
après-midi , un livre. — Le rao-
potier contre récompense au bu-
reau de L'Impartial . 22b2
Ponrl ti P31 garagiste bons de ben-
rBI UU Z|„e ,50 litres). — Les
rapporter contre bonne récom-
pense au bur. de L'Impartial. 2340

Heureux ceux qui p rocurent la p aix,
car ils seront appelés fils de Dieu.

Sa vie ne fut que bonté et dévouement-

Monsieur et Madame Robert Cart-Redard,
leurs enfants et petits enfants, au Locle, à
Lausanne, Bienne et au Sentier;

Mademoiselle Berthe Cart ;
Monsieur et Madame Charles Cart-Goering

et leurs enfants, au Locle et à Berne ;
Les enfants et petlls enfants de feu Monsieur

et Madame Jean Cart-Gander, au Locle, à
QSnôve et NeuchStel ;

Monsieur et Madame Fritz Eckert, leurs en-
iartts et petits-enfants, au Locle, aift_ Bre-
nets et A La Chaux-de-Fonds ;

Madame veuve Louis Cart et sa tille, è Lau-
sanne ;

Les familles Cart, Gulgnard «t alliées ont la
profonde dou eur de faire part du départ de
leur bien chère sœur, bette sœur, tante, nièce,
cousine et parente,

Hiiiiselle Marie Cil
que Dieu a reprise à Lui le 28 février, dans sa

1
7__ me année, après une courte maladie.

La Chaux de-Fonds et Le Locle,
le 26 février 1944.

L'Incinération aura lieu, sans stiito, a La
Chaux de-Fonds, le MARDI 29 FÉVRIER 1944, A
14 heures.

S Départ du domicile A 13 h. 45.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire : RUE DU TEMPLE-ALLE-
MAND 63.

Le présent avis tient Heu de lettre de taire
part 243»

Kl

Ne crains point car je t 'ai
racheté , Je t 'ai appelé par ton
nom, tu es à moi.

Essaie 43, v. h

Madame veuve Nelly Vuille Nicolet, ses
entants et petits entants ;

Monsieur et Madame Albert Nicolet-Vuille,
leurs entants  et p e t i t s - e n f a n t s ;

Monsieur et Madame Ali Nicolet-Perrin et
leurs entants , à La Chaux de-Fonds;

Madame et Monsieur Maxime Z Archer-
Mat î l e ;

Monsieur Ernest Matile, au Locle et à Cot-
(rane ,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont
la profonde douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la mort de leur bien chère
maman , be l l e -maman , grand-maman , arrière-
grand maman , sœur, belle-sœur, tante, cou-
sine et parente,

Madame

Emile-Ulysse NICOLET
née Elise PERRET

qui s'est endormie paisiblement le 26 février
a i h. 30 dans sa b5me année.

Sagne-Eglise, le 26 février 19 .4.
L'enterrement . AVEC SUITE , anra lieu

lundi 28 courant, départ de Sagne Eglise
I 137) à \b heures.

Le présent avis tient lieu de lettre de taire
J part. _> _ :..

Profondément touchée de l'affectueuse sympathie
dont elle a été entourée pendant ces Jours de pénible

7 séparation et les dommages rendus à sa chère disparue
Mademoiselle Blueite KAISER exprime sa sincère
gratitude a tous ceux qui ont pris part à son grand
deuil. 2416

Veillez et priez , car vous ne
B| savei ni le jour , ni l'heure à ^Blaquelle le Seigneur viendra. BH

Math. 25, verset 13.

Madame Eugène Burdet, à Chambrelien et
ses entants :

Mademoiselle Liliane Burdet, à Chambre-

Monsieur et Madame René Burdet-von Ber-
gen, au Locle et leurs deux petites Ghis-
laine el Geneviève,

Madame et Monsieur Roger Rossinelli-
Burdet , à St Biaise,

W ainsi que les familles Steiner et Vernillet, ont
la grande douleur de taire part du décès de

I Monsieur Eugène BURDET S
leur bien aimé époux , papa chéri, beau-père,
grand-papa , Irère , bea u frère , parent et ami ,
que le Seigneur a repris à Lui, paisiblement
à l'âge de 68 ans , le 25 lévrier _ _ 4'_, à lli h. 30,

Chambrelien-Gare, le 25 lévrier 19.4.
L'incinérat ion aura lieu au Crématoire

de Neuchâtel, le lundi 28 février H
|g 1944, à 1« heures.

Culte à la Chapelle du Crématoire.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-

Je me chargerai de vous jusqu'à
votre blanche vieillesse ; c'est
moi qui vous ai tait et c'est moi
qui vous potte tai, c'est moi qui
me chargerai de vous et qui
vous délivr erai.

Madame James Hofmann-Henzl et ses enfants ;
Monsieur et Madame Albert Hofmann-Hubei; è St-

Gall , et leurs enfants;
Mesdemoiselles Irène et Doris Hofmann;
Monsieur Marcel Holmann;
Monsieur et Madame Louis Hofmann-Bourquln , à

Genève, et leur fils Pierre-Louis ,
ainsi que les Iamilles parentes et alliées , ont la profonde
douleur de faire part à leurs amis e' connaissances de la
pette qu 'ils viennent d'éprouver en la personne de leur
cher et regretté époux, père, grand-pére. beau-père,

H oncle, cousin et paient,

Monsieur

I James HOFMANN g
que Dieu a rappelé à Lui vendredi, après une courte
maladie, clans sa 91 me année.

La Chaux-de-Fonds, le 25 février 1944.
L'Incinération , sans suite, aura lieu lundi 20 cou-

rant, à 16 heures.
Culte au domicile à 15 h. 30.
Une urne funéraire sera déposée devant le domicile

mortuaire : rue du Nord 167. 2422
Le présent avis tient lieu de lettre de faire part

o.ol Repose en paix chère mère. |gJM

Monsieur et Madame Julien Magntn et leurs enfants ;
Madame et Monsieur Georges Landry-Magnln , leurs

enlanls et petits-enfants ;
Madame et Monsieur Attll Landry-Magnln et leurs

enlants,
ainsi que les familles de feu Edouard Dubois, parentes
et alliées , les Iamilles de feu Julien Magnin , parentes
et alliées, ont la douleur de faire part à leurs amis et
connaissances de la . perte sensible qu ils viennent

| d'éptouver en la personne de leur chère et vénérée
mère, grand-mère , anièie-grand-mèie, sœur, belle-sœur,
tante et patente, WÊ

Madame

I veuve Estelle Magnin I
. née Dubois

qne Dieu a rappelée à Lnl apiès une pénible maladie, '
' dans sa 88me année.

La Chaux-de-Fonds, le 25 février 1944.
L'incinération , SANS SUITE, aura lien lundi 28

courent, à 15 h. Culte au domicile à 14 h. 30.
Une urne funéraire sera déposée devant le domicile Ra

mortuaire , rue Phlllppe-Henrl-Metthey 25. 2405
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part

Lee entente, petits-entants et parents de
Madame Ed. Stadlln , très émus cle la chaude sym-

j H pathie dont vous les avez entourés à l'occasion du dé-
part de leur blen-almée maman et grand' maman , vous H9
expriment leur vive gratitude pour votre précieuse af-
fection. 2421 [ffij

La Chaux-de-Fonds, février 1944.

Très touchés des nombreux témoi gnages de sympa-
thie et d'affection qui nous sont paivenus en ces iours
de pénible séparation . Madame Berthe GOGNIAT
et ses fils remercient bien sincèrement toutes les per-

] sonnes qui ont pris part à leur grand deuil. . 2415

Dors en paix,
Tes souffiances sont finies.

Madame Walter Meylan-Richard ;
Madame Vve Robert Meylan et ses entants,

a Genàve et Zurich ;
Mademoiselle Berlha Meylan, à Montreux;
Madame et Monsieur Louis Rolli-Meylan, d

I ¦ Clarens ;
Monsieur Frank Meylan et sa fille, à Paris;
Monsieur el Madame Emile Richard, à Wfi

denswil;
Madame Vve Georges Richard et son fils,

H ainsi que les iamilles parentes et alliées, ont
la prolonde douleur de (aire part du dôcea de

Monsieur

¦ Walter MEYLAN I
leur cher époux, frère, beau-frère, oncle, neveu
cousin, parent et ami, enlevé d leur tendre
affection dans sa 70me année, après une longue
maladie.

La Chaux-de Fonde, le 23 février 1944.
L'Incinération, sans suite, aura lieu LUNDI 28

COURANT, à 17 heures.
Départ du domicile è 16 h. 45.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire : RUE JACOB BRANDT 4.
Le présent avis tient lieu de lettre de taire

part. 2431

(Hhj oxLex U.
de trousseaux, robes et man-
teaux. — S'adresser à Mlle E.
Chabioz , rue du Parc 30. Dipl.
du Oewerbe-Museum de St-
Oail. 177»

Récompense
est offerte à qui pourrait procurer
un logement confortable de deux
à trois chambres à ménage sans
enlant , a La Chau*-de Konds. —
Ecrire sous P <647 N è Publi-
citas, Neuchâtel. :.îi5

On demande rerrn
mén

pa0guer
ou comme bonne à tout faire. —
Adresser offres à Mme Descqeu-
dres, Montagne 2b. 24*8

Li&ez ^L 'Impartial»

Union chrétienne et Jeune Eglise

j j j F  é9 ÊM réf t ^ans *a gran(le sa
"e

WwWi de BEAU-SITE
Rendez-vous de la Jeunesse
le mardi 29 février à 20 heures. Soirée familière.
CHANTS COMEDIE BUFFET VENTE

Entrée 30 et

Mercredi ler mars, dès 13 h. Vente.
JEUX ATTRACTIONS BUFFET

Invitation cordiale aux familles et à tous les Jeunes 2430

Sociétés des
immeubles nord est
de La Chaux-de Fonds s.fl.
Jeudi 9 mars 1944, en l'é-
tude des notaires Jacot Quil-
larmod, rue Léopold-Robert 35.

a) Assemblée générale ordinaire
à 17 heures.

""*' ORDRE DU JOUR :
1. Lecture du procès-verbal.
2. Rapport de gestion. 3. Ap-
probation des comptes. 4. No-
minations statutaires. 5. Acqui-
sition d'une parcelle de terrain.
6. divers.

V Assemblée gén. extraordinaire
à 17 h. 30

ORDRE DU JOUR:
1. Vente des immeubles. 2. Fi-
xation du prix et des conditions.
3. Dissolution de la société.
4. Liquidation.

MM. les actionnaires sont in-
formés que le bilan et le compte
de profits et pertes sont à leur
disposition au bureau de M. A,
Jeanmonod , gérant d'immeu-
bles, rue du Parc no. z3.
Pour assister à l'assemblée
chaque actionnaire devra prou-
ver sa qualité d'actionnaire en
frosentant ses actions avani
assemblée. 24_3

(mis (.)
pouvant répondre au téléphone
et prendre les commandes,
connaissant si possible la comp-
tabilité Ruf est demandé (e)
de suite. Place stable.
Ecrire sous chiffre 0. P. 2418,
au bureau de L'impartial. 2419
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Résumé «le nouvelles

La Chaux-de-Fonds, le 26 f évrier 1944.
— Selon an correspondant de j ournal suédois

â Londres, la Russie accep terait d'accorder un
armistice à la Finlande, aux conditions suivan-
tes :

1. Moscou n'imposerait p as immédiatement an
remaniement du Cabinet f inlandais.

2. La Russie insiste, par contre, pour que
soient rétablies les f rontières de 1940.

3. Le p roblème de la démobilisation de l'ar-
mée f inlandaise, la question des indemnités de
guerre, etc., p ourraient être réglées p lus tard,
au cours de pourparler s directs entre Moscou et
Helsinki.

4. Les troup es concentrées en Finlande de-
vront être internées j usqu'à la f in de la guerre.

5. L'armée rouge serait p rête â intervenir
p our aider la Finlande à se débarrasser des di-
visions allemandes.

6. Au moment de l'intervention des f orces so-
viétiques, Moscou donnerait à la Finlande des
garanties au suj et de son territoire qui ne serait
p as occupé au delà du temp s nécessaire.

— La guerre aérienne est entrée depuis quel-
ques j ours dans la pha se la p lus imp ortante de
cette guerre. Cependant que la Luf twaf f e  ma-
nif este au-dessus de la Grande -Bretagne une ac-
tivité qu'elle n'avait p lus eue dep uis quelques
mois, les raids anglo-américains sur les villes
allemandes se succèdent à un ry thme touj ours
p lus rap ide.

Berlin estime que les bombardements sont le
p rélude à l'invasion. Us constitueraient une p ha-
se d'attente à l'ouest, tandis qu'à l'est les grands
assauts russes se p oursuivent. On s'attend dans
la cap itale du Reich à des événements immi-
nents à l'ouest. On aurait constaté , en ef f e t ,
que les p orts du sud de l'Angleterre sont remp lis
de troup es. Les bombardements alliés redoublés
seraient bien ainsi l'avant-garde de l'invasion,

— La pr esse britannique, qui p arle longue-
ment des off ensives russes, se demande si la
Wehrmacht p ourra ériger une ligne déf ensive
nord-sud cap able de couvrir les villes de Pskov ,
Minsk et Polotsk, après les nouveaux succès
enregistrés p ar les troup es soviétiques. Pour-
tant, on estime à Londres que les f orces alle-
mandes se sont accrochées trop longtemp s à
Vitebsk et qu'elles ne pourront enray er la nou-
velle off ensive russe. Lorsque les soldats de
Staline ont pr is leur élan, p récisent les j ourna-
listes anglais, il n'est pas f acile de les arrêter,
d'autant moins que les conditions hivernales qui
régnent actuellement sar le f ront f avorisent
considérablement les p roj ets soviétiques.

— La ville de Rome deviendra-t-elle an
champ de bataille? Malgré le désir manif esté
Par les belligérants d'épargner la Ville éternel-
le, de f ortes inquiétudes se f ont de p lus en p lus
sentir à Rome.

Selon des bruits que relève V*Osser-
vatore Romano», on craint f ermement que la
ville donne lieu à des combats sanglants et
Qu'on se battra à Rome. On rép ète p ourtant,
dans la capitale italienne, que les Allemands
n'ont pas l'intention de déf endre le territoire
même de la ville.

— L'agitation en France : La situation s'est
aggravée ces j ours derniers en Haute-Savoie,
où la lutte s'intensif ie entre p artisans et mi-
liciens. Une anxiété croissante s'emp are de la
p opulation. Les événements qui se p récip itent
f on t p résager un avenir touj ours plus sombre.

Dans p lus'eurs régions, les miliciens cernent
toutes les f ermes susp ectes. Ils tirent sur les
gens qui s'y cachent, incendiant ensuite les im-
meubles. Le nombre des morts et des blessés
augmente sans cesse. Les précisions manquent.
Des combats f ont rage un peu part out entre
gars du maquis et miliciens. Des f rancs-tireurs
auraient f ai t  sauter tous les pont s de la Dranse
sup érieure, dans la région comprise entre Abon-
dance et Vacheresse . Dans la région de St-Gin-
golp he, la garde allemande a été sensiblement
renf orcée. INTERIM.

D;i divisions allemandes
EN ITALIE

dans le Latit im
G. 0. allié , 26. — UP — Bien que les Alle-

mands aient repri s leurs attaques sur les deux
fronts de la 5me armée , on ne croit pas que ces
opérations marquent le début d'une nouvelle con-
tre-offensive , l'ennemi n'ayant pas encore ter-
miné ses préparatifs .

On apprend que la 362me division d'infanterie
allemande vient d'arriver sur le front d'Anzio.
Les force s du général Clark ont ainsi devant
elles dans le Latium dix divisions adverses, tan-
dis que neuf autres opèrent sur la ligne Gusta-
ve. Les Allemands ont lancé pendant ces der-
nières 24 heures plusieurs attaques contre les
positions britanni ques au sud de Carroceto , tan-
dis que dans la région entre Cisterna et Carro-
ceto, leurs détachements de choc cherchaient
de nouveau à s'infiltrer dans les lignes alliées.
Toutes ces tentatives ont échoué sous le feu
croisé dfcs armes automatiques et de l'artillerie.
Les batteries anglo-américaines ont dispersé
des colonnes blindées adverses qui cherchaient
à se déployer à l'est de Carroceto.

Raid sur Flume
CHIASSO, 26. — Ag. — La ville de Fiume a

été attaquée vendredi à midi p ar p lusieurs es-
cadrilles de bombardiers américains. A 13 h. 30
la ville a subi un bombardement De nombreuses
bombes p rovoquèrent de graves dégâts et p lu-
sieurs victimes.

Vers 17 h., des bombardiers anglo-américains
ont attaqué la petite ville de Tivoli, causant
ouatre morts et plusieurs blessés.

La destruction des filles allemandes
continue. Après Leip zig, Schweinfurt est à peu près rasé. Hier, raid américain sur

Ratisbonne et Stuttgart. Cette nuit, la R. A. F. a bombardé Francfort.
En Russie, la marche sur Pskov s'accélère. - Une délégation f i nlandaise serait à Moscou.

Le triple raid sur schuieinlurl
LONDRES, 26. — Exchange. — Au cours de

la nui t de j eudi à vendredi , plus de mille bom-
bardiers de la R. A. F. ont opéré sur de vastes
régions du continen t européen.

Deux vagues d'assaut furent notamment di-
rigées contre Schweinfurt , dont de nombreux
quartiers étalent encore en flammes ensuite de
l'attaque effectuée au cours de la fournée de
jeudi sur les fabriques de roulements à billes.
La lueur de ces incendies facilita aux bombar-
diers lourds britanniques des types «Lancaster»
et « Halifax » un bombardement précis. Les ob-j ectifs furen t arrosés, au cours de deux vagues
successives, de bombes du plus lourd calibre et
de munitions inflammables.

AU DIRE DES PILOTES AYANT PRIS PART
A L'ATTAQUE, LES INSTALLATIONS INDUS-
TRIELLES D'IMPORTANCE VITALE POUR
LA MACHINE DE GUERRE ALLEMANDE
« NE FORMENT PLUS OU'UN AMAS DE DE-
COMBRES ET DE CENDRES ».

Au cours du vol de l'aller et du retour, ainsi
qu 'au-dessus des obj ectifs visés, les escadrilles
britanniques se heurtèrent à des essaims de
chasseurs nocturnes allemands. Les formations
du commando des bombardiers qui opéraient si-
multanément au-dessus d'obj ectifs situés en Al-
lemagne du nord-ouest furent également assail-
lies par un grand nombre de chasseurs alle-
mands. Les opérations de la nuit coûtèrent à la
RAF. 35 appareils.

Des avions de l'aviation canadienne se heur-
tèrent au cours d'un raid offensif au-dessus des
pays occupés à une escadrille de chasseurs noc-
turnes allemands dont trois furent abattus. Les
Canadiens perdirent une machine.
t Selon une inf ormation du grand quartier de

l'aviation américaine 156 chasseurs allemands
f urent abattus au cours de l'op ération en tenaille
entreprises j eudi p ar les f ormations de bombar-
diers américains stationnées en Grande-Breta-
gne et en Italie. Les p ertes américaines sont de
65 bombardiers et 12 chasseurs.

Vendredi matin l'offensive était reprise con*
tre le continent avec de puissantes escadrilles.
Les détails circonstanciés manquent encore.
Les Américains sur RaQfsbonne

et Stuttgart
LONDRES. 26. — Reuter. — Officiel. — Les

bombardiers lourds de Vaviation des Etats-Unis
ont attaqué en f orce les usines d'avions de Ratis-
bonne et de Stuttgart vendredi.

CE QUE FUT L'ATTAOUE
LONDRES. 26. — Reuter. — Le 0. G. des for-

ces aériennes stratégiques des Etats-Unis en Eu-
rope annonce vendredi soir que d'importantes
forces de bombardiers lourds du 8me corps d'a-
viation escortés de chasseurs, y compri s des
chasseurs de la R. A. F., ont attaqué vendredi
les usines d'avions de Ratisbonne et les usines
de roulements à billes à Stuttgart, ainsi que
d'autres obj ectifs dans le sud-ouest de l'Alle-
magne.

Les f orces qui sont allées au-dessus de Ra-
tisbonne ont dû eff ectuer un vol de p lus de 1760
km. aller et retour. Le bombardement eut lieu
p ar bonne visibilité et les équip ages ont signalé
de bons résultats. Vendredi est le cinquième j our
consécutif où les usines allemandes ont été atta-
quées en f orce p ar les bombardiers lourds amé-
ricains.

Raid britannique sur Francfort
LONDRES. 26. — Reuter. — La radio alle-

mande d'outre-mer a annoncé cette nuit que la
R. A. F. a exécuté un raid sur Francf ort, ven-
dredi soir.
A Londres. — Des bombes tombent à proximité

de la reine Wilhelmine
LONDRES. 26. — Reuter. — On annonce ven-

dredi à Londres que dans la j ournée de diman-
che, la reine Wilhelmine des Pays-Bas a échap-
pé de près à la mort , des bombes ayant atteint
sa résidence près de Londres. Deux personnes
de son entourage ont été tuées. La reine, oui
est âgée de 63 ans, est indemne.

La campagne de Russie

La marche sur Pskov
s'accélère

On mande à 1 heure du matin
MOSCOU. 26. — Exchange. — L'off ensive

russe dans le secteur balte f a i t  des p rogrès con-
sidérables. Une quarantaine de divisions sovié-
tiques y p articip ent et le pl us grand nombre
d'entre elles avancen t concentriquement contre
Pskov. Le nom des localités occup ées durant
ces deux dernières j ournées montre que ce
grand centre f erroviaire est désormais menacé.

Au nord de Pskov, en effet , la localité de
Melnitchka , à 35 km. au nord de Pskov, a été
prise. A l'est on déclare que la dernière gare
importante entre Dno et Pskov, celle de Por-
chov. ne saurait plus résister plus de quelques
heures aux troupes soviétiques. Cette localité
est d.éjà sous le feu des batteries russes. D'au-
tre part , la localité de Demj anka. à 13 km. au
nord de Porchov, a été prise d'assaut.

La ville de Dno est déj à dép assée de 25 km.
La garnison de Pskov p araît bien p révoir l'éva-
cuation prochaine de la ville, car elle a déj à
commencé à détruire les installations militaires.

Des détachements allemands qui se sont reti-
rés dans les forêts au nord de Porchov sont
menacés par l'action convergente d'une manœu-
vre en tenailles. D'autres troupes soviétique s
ont été dirigées dans cette région pour tenter de
parfaire l'encerclement de ces unités isolées de
leur gros.

Plus au sud . on annonce que les armées so-
viétiques ont entrep ris une p uissante off ensive
contre la « Vaterlandslinie ». nom donné à la
zone des déf enses allemandes entre Vitebsk et
Jitomir. La chute de Vitebsk , qui a été annoncée
p ar une radio allemande dans ses émissions
étrangères, n'est ni conf irmée ni démentie à
Moscou où Von évite toute p récision géograp ld-
que sur les op érations en cours dans cette ré-
gion. On sait toutef ois que les troup es russes
ont f ranchi la Bérésina au sud de Jlobin et que
cette ville, qui p asse p our être un des pi liers du
f ront allemand au sud de Rogatchev, est com-
p lètement isolée.

Sur les autres fronts, oas de changements
importants.

Après la prise de Rogatchev
MOSCOU, 26. — Reuter. — Le supp lément an

communiqué soviétique rapp orte aue six mille
off iciers et soldats allemands ont été tués dans
les combats p our Rogatschev et que de grandes
quantit és de butin sont tombées aux mains des
troup es russes y comp ris 68 canons. 88 mortiers.

80 camions. 8 tanks. 3 dép ôts de munitions, .
dép ôts de vivres et 29 wagons.

Au nord de Rogatchev. les troup es soviéti-
ques avancent quoique les Allemands aient ame-
né d'imp ortants renf orts et lancer des contre-
attaques p our tenter 'de rep rendre leurs p ositions
p erdues.

Un film russe sur Katyn
MOSCOU 26. — Ag. — Sur la base des tra-

vaux récemment terminés d'une commission
d'enquête spéciale , la société des films d'état
soviétique vient de tourner un film intitulé :
« La tragédie des officiers et soldats polonais à
Katyn ».

Touj ours la paix finno-russe

Une délégation finlandaise
ira-i elle à Moscou ?

STOCKHOLM, 26. — ag. — De Valéry, cor-
respondant spécial de l'agence Reuter :

Selon les inf ormations qui sont p arvenues
vendredi soir aux milieux généralement bien
inf ormés , les Russes auraient invité une délé-
gation militaire et p olitique f inlandaise à se
rendre d Moscou aussitôt que. p ossible. Ces in-
f ormations aj outent que les conditions d'armis-
tice et des conditions de p aix modérées seraient
communiquées à la délégation.

La demande qu'une délégation soit envoy ée
à Moscou aurait été f aite à M. Paasikivi, avant
son dép art de Stockholm p our Helsinki, il y o
deux jours , et serait actuellement , croit-on, sou-
mise â l'examen du gouvernement f inlandais.
Selon une source dip lomatique généralement
digne de f oi, M. Paasikivi aurait été en contact
avec les rep résentants russes à Stockholm à
deux reprises. On ne sait p as si ce contrat f ut
direct ou par un intermédiaire off iciel , mais
on supp ose généralement que ce contact f ut di-
rect.

C'est M. Paasikivi qui Irait
signer la paix

LONDRES, 26. — De Neale. correspondant
dip'omatique de l'agence Reuter :

Si la version des conditions d'armistice qve
les Russes envisagent pour la Finlande, oubliée
dans le « Dagens Nybeter ». de Stockholm, est
approximativement exacte, Il serait oea éton-
nant que l'on apprenne bientôt que M. Paasi-
kivi est arrivé à Moscou pour les signer. Le re-
tour à la frontière de 1940 et la faculté accor-
dée de disposer des divisions allemandes en
Finlande avec ou sans l'aide russe constitue-
raient le minimum des exigences du gouverne»
ment soviétique auquel les Finlandais pourraient
s'attendre et ceux-ci doivent se rendre compte
que cette offre, si elle devait être refusée, ne se
renouvellerait pas.

Dans les milieux officiels britanni ques, on ad-
met qu 'il y a eu consultation entre les gouver-
nements britanni que et soviétique au suj et de la
mission de M. Paasikivi à Stockholm , mais il
n 'est pas confirmé que le gouvernement sovié-
tique ait soumis au gouvernement de Londres
un avant-proj et des conditions d'armistice pro-
posées.

Pourquoi les Polonais refusent la ligne Curzon
comme base de leurs conversations avec ta Russie

LA OUESTION DES FRONTIERES
POLONO-RUSSES

Importante prise de position
polonaise

LONDRES, 26. — Ag. — Le « Times » publie
vendredi matin un long extrait du « Dziennik
Polski », le quotidien polonais publié à Londres ,
qui donne un commentaire semi-officiel sur la
question des frontières orientales de la Pologne,
en réponse au discours de M. Winston Churchill.
Le j ournal polonais écrit :

Il existe une différence marquée sur des points
importants entre M. Churchill et le gouverne-
ment britannique, d'une part, et le gouverne-
mnet polonais, d'autre part. La constatation de
ce fait est pénible pour chaque polonais, mais
il n'est pas possible de l'Ignorer. La résolution
adoptée par le Conseil suprême des puissances
alliées, le 8 décembre 1919, concernant la fron-
tière orientale temporaire, n'affectait nullement
le territoire de la Galicie de cette époque-là.
La décision ne visait que l'ancien territoire im-
périal russe jusqu'à l'endroit où se rencontraient
les frontières russes et austro-hongroises. Dans
la région de Vilna , la population accuse une ma-
j orité polonaise absolue ou relative.

Le tout est dominé par le fait oie le !.. mars
1923, la conférence des ambassadeurs prit une
résolution au nom de la Grande-Bretagne, de la
France, de l'Italie et du Japon, reconnaissant

l'eutière frontière orientale de la Pologne et que
les Etats-Unis firent de même le 5 avril 1923. La
frontière orientale polonaise fut ainsi reconnue
à une époque où la politique étrangère britan-
nique était dirigée par lord Curzon lui-même.

C'EST SUR LA BASE DE CES DONNEES
HISTORIQUES ET DE CES DOCUMENTS AL-
LIES QUE LE GOUVERNEMENT POLONAIS
PRIT LA DECISION FERME DE REFUSER
LA « LIGNE CURZON » COMME FUTURE
FRONTIERE POLONO-SOVIETI QUE.

Le gouvernement polonais n'entend pas modi-
fier cette attitude. La demande que les Polonais
consentent à perdre leurs territoires orientaux
unis à la Pologne par tradition , patriotisme , par
la culture , le travail et le sacrifice , est un coup
profond porté à l'âme polonaise. Nous décla-
rons avec non moins de détermination que mal-
gré le désappointement et les désillusions, la
nation Dolonaise continuera sa lutte op iniâtre
contre les Allemands j us qu 'à ce que la victoire
ait été remp ortée , cela dans son propre intérêt
comme dans celui de l'ensemble des nations
unies. A moins que l'Allemagne ne soit battue ,
il ne peut y avoir aucun espoir de libérer la plus
petite portion du sol polonais. Cependant la na-
tion polonaise combattra dans le f erme senti-
ment que le cours ultérieur dé la guerre f inira
p ar imp oser les p rincip es de la vraie j ustice et
de l'égalité p our les f aibles comme p our les
p uissants p armi les nations unies.

En Suisse
Des avions étrangers

sur la Suisse
UN BOMBARDIER S'ABAT A EINSŒDELN

BERNE, 26. — ag. — On communique officiel-
lement :

Dans la nuit du 25 au 26 février 1944, notre
espace aérien a de nouvea u été violé par des
avions alliés. Un grand nombre de bombardiers
anglais ont survolé , en particulier , la parti e
nord de notre pays, entre 20 h. 58 et 01 h. 25,
en direction ouest-est.

Un bombardier quadrimoteur dont l'équipa-
ge de sept hommes a pu se sauver en parachute
s'est abattu à 01 h. 07 près de Euthal , dans les
environs d'Einsiedel n. Jusqu 'à présent, seule une
partie de l'équipage a été découverte et in-
ternée. L'alerte aux avions a été donnée dans
toute la Suisse. La DCA est entrée en action.

fine forteresse volante s'écrase
à Efircttbcrg

UNE AUTRE ATTERRIT A DUBENDORF
BERNE, 26. — Ag. — On communique offi-

ciellement :
Des avions alliés ont de nouveau survolé le

territoire suisse, dans sa p artie nord et nord-
est, au cours des p remières heures de Vap rês-
midi du 25 f évrier 1944. Au cours de ces viola-
tions de f rontière, deux app areils de bombarde-
ment quadrimoteurs américains ont été inter-
cep tés pa s nos escadrilles déf ensives .

Le premier de ces avions a été sommé d'at-
terrir et son équip age Va alors abandonné en se
sauvant en p arachute, f l  tomba dans la rézion de
Kirchberg. dans le Toçgenburg, çt s'écrasa au
sol. Le second app areil américain a été contraint
d'atterrir à Dubendori. Les équip ages des deux
avions ont été internés.


